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J^Je  plan  Topographique  de  la  Campagne  de  Ro¬ 
me  a  été  publié  dans  l  intention  ,  de  faciliter  du 
voyageur  qui  ne  vient  y  séjourner  que  pour  quel¬ 
ques  mois  seulement  ,  V  étude  de  ce  pays  à  jamais 
intéressant  .  La  quantité  de  faits  curieux  que  la  na¬ 
ture  y  a  rassemblés  pendant  beaucoup  de  révolutions  , 
causées  par  onze  volcans  et  par  la  mer  ,  et  qui  ont 
donné  a  sa  surface  sa  forme  actuelle  •  les  restes  de 
l  architecture  d  un  peuple  si  justement  célébré  dans 
les  annales  de  V  histoire  par  ses  vertus  civiles  et  mi¬ 
litaires  ,  qui  se  montrent  encore  au  passant  dans  les 
environs  de  sa  ville  éternelle  ,  tous  ces  monumens 
précieux  excitent  l  admiration  ainsi  que  la  curiosi¬ 
té  de  tout  homme  instruit  et  bien  élevé .  C'  est  sous 
ces  deux  rapports  que  ce  Plan  a  été  dressé  .  Il  se 
recommande  moins  par  V  élégance  de  son  exécution 
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, que  par  des  observations  ,  qui  ne  sont  point  généra¬ 
lement  répandues  .  De  cette  maniéré  il  pourra  ,  peut- 
être  ,  •  satisfaire  un  désir ,  que  V  on  a  souvent  éprou¬ 
vé  ,  et  joint  à  la  petite  description  suivante  ,  rédi¬ 
gée  en  forme  de  notices  ,  il  mettra  ,  on  l  espère ,  en 
peu  d’ instans  tous  les  lecteurs  à  même ,  de  poursui- 

.  i  .i  4)4  •  JvJL 

vre  leurs  recherches  . 
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AVIS  AUX  VOYAGEURS 

SUR  I.ES  PLUS  BEAUX  POINTS  DE  VUE 
ET  SUR  LES  ROUTES. 


VUES. 


JP OUR  bien  s’  orienter  avec  le  Plan  de  la  Campagne 
de  Rome  avant  de  s’  en  servir  en  detail  ,  il  est  neces¬ 
saire  de  monter  sur  quelques  points  élevés  qui  domi¬ 
nent  Rome  et  ses  environs  . 

i .  A ’  Rome  .  La  tour  du  Capitole  .  La  lanterne  de 
S.  Pierre  .  Le  Temple  de  la  Paix  .  La  Villa  Mattéi  - 
La  Villa  de  Malthe  .  La  Colonna  Trajana  .  La  Colonna 
Antonina  .  Le  Colossëe  .  La  Villa  Ludovisi  .  Le  Pala¬ 
tin  .  L’  Aven  tin  . 

Aux  environs  de  Rome ,  La  Villa  Mellini  .  La 
Villa  Pamfili  .  La  Villa  Bracciano  .  La  Villa  Patrizj  .  Les 
collines  de  Porcigliano ,  pour  voir  les  environs  d’ Ostia 
et  la  mer  Tyrrhenienne  .  Le  sommet  du  Mont  Cavo  , 
pour  le  coup  d’ oeil  général  sur  les  montagnes  d’  alen¬ 
tour  .  Givita  Lavinia  ,  Norba  et  Cora  ,  ou  le  palais  Lan- 
cellotti  a  Velletri ,  pour  voir  les  marais  Pomptins.  Les 
collines  de  Baccano  ,  pour  le  nord  de  la  Campagne  de 
Rome  .  Le  Mont  ,  dit  délia  Croce  à  Tivoli  et  la  route  de 
Carciano  ,  pour  les  environs  de  1’  Anio.  S.  Pietro  à  Pa- 
lestrina  et  Segni  ,  pour  la  plaine  des  Herniques  . 

ROUTES  . 

Rome  comptoit  autrefois  ,  du  temps  des  Empereurs, 
ig.  grandes  routes,  par  lesquelles  on  se  rendoit  dans  les 
provinces  ;  deux  seulement  se  sont  conservées  ,  onze  au¬ 
tres  plus  modernes  conduisent  dans  les  environs  .  Poul¬ 
ies  parcourir  avec  profit  il  faut  se  prendre  de  la  ma¬ 
nière  suivante  . 
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Sortir  par  la  porte  del  Popolo ,  voir  à  droite  de 
la  route  Flamiuia  le  muro  torto ,  la  Villa  Borgbese  ,  la 
V  ilia  de  Raphaël ,  la  Villa  Poniatowski  ,  la  Rotonda  du 
Pape  Jules  III. *  les  tombeaux  antiques  décorés  de  très 
beaux  stucs  et  creusés  dans  le  roc  vif  de  Tartre  ,  dans 
une  vigne  de  la  dernière  colline  vis-à-vis  le  Ponte  Mol¬ 
le  ,  sur  le  chemin  d’ Acqua  Acetosa  :  observer  à  1’  au¬ 
berge  ,  après  avoir  passé  Ponte  Molle  ,  dit  autrefois  Pont 
Milv  ius  ou  Emilius  ,  la  séparation  des  routes  Flaminia  et 
Cassia  ,  dont  la  première  va  à  droite  et  dont  la  secon¬ 
de  passe  à  gaùche  .  Suivre  la  route  Flaminia  (i)  ,  à 
côté  de  laquelle  se  trouve  à  main  gauche  a.  la  tour  di 
Quinto  .  Elle  est  du  moyen  âge ,  à  1’  endroit  ,  où  1'  on 
suppose  que  fût  le  champ  cultivé  par  le  Dictateur  L. 
Quinetius  Cincinnatus.  T.  LiveL.  111.  Voir  b.  le  tombeau 
des  Nasons  décoré  des  peintures  antiques  et  fait  dans 
le  rocher  ;  ô.  les  restes  de  quelques  tombeaux  inconnus, 
à  droite;  d.  les  saxa  rubra  ,  à  î’  endroit  où  il  y  a  ma¬ 
intenant  une  auberge  ;  e.  la  prima  porta  ;  où  se  voit 
un  arc  ,  dit  d5  Auguste  et  où  1’  on  découvre  les  ruines 
d’ une  fabrique  antique  ,  fort  grande  ,  qui  présente  ma¬ 
intenant  une  colline  labourée  ;  f.  un  autre  tombeau  an¬ 
tique  .  En  suivant  la  via  Cassia  (2)  vers  la  Storta  on 
passe  par  les  jardins  ,  dits  de  Néron  et  on  trouve,  à  main 
gauche  ,  le  monument  sépulcral  de  C.  Vibius  Marianus  , 
faussement  appelé  celui  de  Néron  . 

Passer  par  la  rue  Pia  ,  entrer  par  la  dernière  gran¬ 
de  rue  avant  la  porte  du  même  nom  et  sortir  par  la 
porta  Salara  (H)  ;  voir  à  droite  la  Villa  Albani  ;  obser¬ 
ver  le  pont  refait  par  Narses,  et  en  continuant  la  rou¬ 
te  vers  le  Castello  Giubileo  examiner  les  ruines  près  de 

(1)  La  route  Flaminia  fut  faite  par  le  Cons.  C.  Flaminius 
1’  an  de  Rome  533. 

(2)  La  route  Cassia  a  pour  auteur  le  Cons.  Cassius  . 

(S)  La  route  Salara  a  reçu  son  nom  du  sel  que  1’  on  ex-* 

portoit  par  elle  dans  les  Sabins  . 
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la  villa  Serpentara  ,  que  l'on  dit  être  celles  de  l’  anti¬ 
que  Fidenae  . 

Sortir  par  la  porte  Pia  ;  voir  la  villa  Patrizj  ,  la 
première  qui  s’  offre  à  la  droite,  a.  P  Eglise  de  S.  Agne- 
se  ,  b.  T  Eglise  de  S.  Costanza  ,  c.  les  ruines  d’ un  Ca- 
strum  Prætorium  ,  d.  Y  antique  Pont  Nomentano  (i), 
e.  les  restes  de  deux  tombeaux  antiques  ,  monter  le  mont 
sacre' ,  près  du  quel  êtoit  la  Villa  de  Faon  ,  où  Néron 
se  donna  la  mort . 

Passer  près  de  T  Eglise  de  S.  Maria  degli  Angioli 
aux  Thermes  de  Dioclétien  ;  tourner  à  gauche  pour  sor¬ 
tir  par  la  Porte  de  S.  Lorenzo  ;  y  observer  1’  antique 
aqueduc  de  l’eau  Martia  avec  les  inscriptions,  entrer  dans 
P  Eglise  de  S.  Lorenzo  ,  et  puis  continuer  la  route  vers 
Tivoli ,  aller  visiter  a.  le  tombeau  de  Pallas  ,  affranchi 
de  P  Empereur  Claude  ,  dans  une  vigne  ,  b.  le  Campus 
Veranus  ,  la  rivière  Tutia  ,  où  Hannibal  se  retira  après 
son  dernier  combat  contre  le  Proconsul  Fulvius  Flaccus 
près  de  la  via  Appia  ,  et  le  pont  Mammolo  ,  dit  de 
Mammea  ,  mère  d’ Alexandre  Sevère  . 

Passer  près  de  1’  Eglise  de  S.  Maria  Maggiore  et 
près  des  Trophées  de  Marius  ;  sortir  par  la  Porta  Mag¬ 
giore  ,  sur  laquelle  se  trouve  le  réservoir  de  l’eau  Clau¬ 
dia  ;  examiner  les  inscriptions  ;  prendre  à  gauche  et 
voir  a.  les  restes  d’ un  temple  de  P  Espérance  dans  une 
vigne  ,  b.  un  Mausolée  inconnu ,  puis  prendre  à  droi¬ 
te  et  voir  c.  le  Mausolée  de  S.  Helène  ,  dit  Torre 
Pignattara  ,  d.  les  Contocelle  restes  d’ une  ville  ancien¬ 
ne  appellée  Augusta  Helena  ,  e.  le  pont  Nono  qui  s’  est 
encore  bien  conservé  .  C’  est  par  ces  routes  qu’  on  se 
rend  à  Bocca  di  Leone  ,  à  Gabii ,  à  la  Colonna  et  à 
Palestrina  . 

Passer  près  de  1’  Eglise  de  S.  Giovanni  et  sortir 

(î)  La  route  Nomcntana  a  tiré  son  nom  de  Nomentum  . 
ville  antique  .  Maintenant  elle  s’  appelle  •  la  Mentana.  Quant 
aux.  autres  routes  il  faut  regarder  le  Plan  . 


par  la  porte  du  même  nom;  prendre  d’ abord  a  gau¬ 
che  pour  aller  à  Frascati  ;  voir  les  restes  des  acqueducs 
appelles  la  Claudia  ,  la  Marc i a  et  1’  Alessamhina  en  pas¬ 
sant  sous  f  arc  de  1’  eau  Felice;  aller  visiter  le  Mon¬ 
te  del  Crano  à  gauche  ,  où  le  Sarcophaghe  ,  dit  d’ Ale¬ 
xandre  Sevère  ,  que  1’  on  conserve  au  Capitole  ,  a  été 
trouvé;  puis  prendre  à  droite  la  route  d’ Albano  ,  à 
côté  de  laquelle  se  trouvent  ça  et  là  plusieurs  restes  de 
tombeaux  inconnus  . 

(  La  porte  Latina  est  fermée  ainsi  que  la  porte 
Pinciana  et  la  Fabrica  .  ) 

Passer  près  des  Thermes  de  Caracalla  ,  en  laissant 
la  colonne  ,  qui  est  vis-à-vis  de  1'  Eglise  de  S.  Cesareo 
à  gauche  ,  ainsi  que  les  tombeaux  des  Scipions  ;  sortir 
par  P  arc  de  Néro  Claudius  Drusus  et  par  la  porte  de 
S.  Sébastian©  .  Observer  aux  deux  côtés  de  la  route  , 
qui  est  la  fameuse  Via  Appia  (i),  les  restes  de  mo- 
numens  suivans  :  a.  du  tombeau  de  la  famille  Arria  , 
près  de  l’Eglise  Domine  quo  vadis  ,  et  ceux  du  tom 
beau  de  la  famille  des  Horaees  ,  de  la  famille  Servilia 
b.  du  tombeau  de  Thessalus  ,  médecin  fameux  du  temps 
de  Néron  ,  e.  des  tombeaux  des  familles  Quintilia  , 
Durania  ,  Pontia  ,  Sextia  ,  Sergia  ,  Hortensia  ,  Decia  , 
Ventidia  ,  Livia  ,  Ostilia  et  Menenia  ,  ainsi  que  ceux  des 
chapelles  de  Pluton  et  de  Proserpine  ;  il  faut  voir  aus¬ 
si  ,  d.  les  restes  du  temple  du  Dieu  Redicuhts  ;  où 
Hannibal  commença  sa  retraite  de  Rome,  T.  Live  L  , 
XXVI.,  e.  entrer  dans  1’  Eglise  de  S.  Sebàstiano  et  dans 
les  Catacombes  ,  f.  aller  visiter  les  restes  du  temple 
de  V  honneur  eL  de  la  vertu  ,  g  le  Cirque  de  Cara¬ 
calla  avec  le  praetorium  à  côté  ,  /«.le  temple  de  Bac- 

Ci)  La  via  Appia  fut  faite  par  le  Censeur  Appius  Clau- 
dius  Coecus  1’  an  de  Rome  44 1  V.  Procopc  L.  I.  Bell.  Goth, 
Bile  fut  conduit  de  Borne  jusqu’à  Brundusium  .  Auguste,  Ve- 
spasien,  Domitieu,  TMerva  ,  Trajan  ,  Antonin  le  pieux,  Valons:. 
Pic  VI.  1’  ont  restaurée  successivement. 
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chus ,  i.  le  reste  d’  un  Nymphée  ,  dit  :  la  Grotta  de 
la  Nymphe  Egeria  que  Numa  alla  consulter  :  A,  la  pla¬ 
ce  où  fut  le  bois  sacré  des  Muses,  où  se  sont  trouves 
autrefois  les  temples  de  Jupiter  ,  de  Saturne  ,  de  Ju- 
non  ,  de  Vénus  et  de  Diane  ,  l.  le  tombeau  de  Ce- 
cilia  Metella  ,  dont  le  Sarcophage  de  marbre  se  voit 
à  la  cour  du  palais  Farnese  ,  ni.  l’endroit  des  bos- 
sae  Cluiliae,  où  se  livra  le  fameux  combat  des  Hora- 
ces  contre  les  Curaces  .  V.  T.  Live  L.  I. 

Sortir  par  la  porte  S.  Paolo  près  de  la  pyrami¬ 
de  de  Cajus  Cestius  ;  entrer  dans  1’  Eglise  du  même  nom 
qui  est  une  des  plus  antiques  de  Rome  ,  voir  la  faça¬ 
de  à  laquelle  conduisit  ,  autrefois  ,  un  portique  do  co¬ 
lonnes  couvert  d’ un  toit  de  plomb  ;  aller  à  main  gau¬ 
che  ,  visiter  P  Eglise  des  tre  Fontane  ,  puis  retourner 
à  la  route  qui  mène  à  Ostia  ,  à  Pratica  et  à  Ardea  . 

Sortir  par  la  porte  Portese  pour  aller  à  Porto  et 
à  Fiumicino  . 

Sortir  par  la  porte  de  S.  Pancrazio  ainsi  que  par 
celle,  dite  de’  Cavalleggieri  ,  pour  aller  à  Civita  Vec- 
chia  . 

Sortir  par  la  porte  Angelica  et.  prendre  à  gauche  , 
pour  aller  voir  la  Villa  Mellini  sur  le  mont  Mario  ,  on 
tourner  h  droite  pour  aller  à  la  Villa  Madama  .  La  via 
triumphalis  n’  existe  plus  . 

LES  COLLINES  DE  ROME  . 

Dessinées  géologiquement  dans  leurs  rapports  avec  les 
environs  et  indiquées  par  des  caractères  , 
dans  le  Plan  . 

a.  Le  Palatin,  habité  par  Evandre  ,  du  temps  de 
P  arrivée  d’  Enée  en  Italie  ;  depuis  Palais  des  César*  , 
maintenant  Orti  Farnesiani  etc.  etc. 

b.  Le  Capitolin  avec  la  roche  Tarpeïenne  du  côte 
du  Tibre,  habité  par  Saturne  ,  qui  y  fonda  une  Vil- 
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le  appellée  Saturnia  .  Au  sommet  du  Capitolin  autre¬ 
fois  le  Temple  de  Jupiter  Cap.  mainteuaut  V  Eglise  d* 
Ara-Coeli  .  Au  sommet  de  la  roche  Tarpeïenne  autre¬ 
fois  le  Temple  de  Juno  Moneta  ,  maintenant  ,  le  Pa¬ 
lais  Caffarelli  etc.  etc. 

c.  L'  Aventin  ,  autrefois ,  les  Temples  de  Juno  re- 
gina  et  de  Diane  .  Maintenant  ,  le  Priorato  di  Malta  , 
et  les  Eglises  de  S.  Saba  etc.  etc. 

d.  Le  Coelius  .  Autrefois  ,  Palais  de  Marc.  Aurè- 
le  .  Maintenant,  Villa  Mattéi  et  1’  Eglise  de  S.  Jean  du 
Lateran  . 

e.  L’  Esqnilin  .  Autrefois  ,  Thermes  de  litus  ,  et 
Temple  de  Juno  Lucina  .  Maintenant ,  les  Eglises  de 
S.  Pietro  in  Vincoli  et  de  S.  Maria  Maggiore  . 

f.  Le  Vi minai  ,  qui  s’  étendoit  autrefois  des  Ther¬ 
mes  de  Dioclétien  jusqu  à  la  Villa  Aldobrandini  et  aux 
ruines  du  Temple  de  Minerva  Medica  . 

g.  Le  Quirinal  .  Autrefois  ,  Thermes  de  Constan¬ 
tin  etc.  etc.  Maintenant ,  le  Palais  de  Monte  Cavallo  . 

h.  Le  Collis  Hortulorum  ,  dit  Mont  Pincio  .  Au¬ 
trefois  ,  Cirque  de  Salluste  etc.  etc.  Maintenant  ,  Jar¬ 
din  de  Malthe ,  l’Accademie  Loyale  de  France. 

i.  Le  Janicule  ,  habité  par  Janus  ,  qui  y  bâtit  une 
ville  ,  appelée  Janiculum  ou  Aeneipohs  .  Maintenant ,  S. 
Pietro  in  Montorio  etc.  etc. 

k.  Le  mont  Vatican  .  Autrefois  ,  Cirque  de  Néron. 
Maintenant  ,  1  Eglise  de  S.  Pietro  . 

l.  Le  mont  Testaccio  ,  autrefois  dit  :  Doliolum  . 

On  invite  à  consulter  les  Plans  de  Nolli  et  de  Vasi  , 

ainsi  que  les  Ouvrages  de  Nardini ,  de  Venuti,  de  Pi- 
ranesi  ,  de  Guattani,  d’  Uggeri  et  de  \  asi  . 


Il 

G  E  O  L  O  G  I  E 

DE  LA. 

CAMPAGNE  DE  ROME. 


PLAINES. 

T  i\  vue  générale  des  environs  de  Rome  est  celle  d 
une  plaine  très  vaste  ,  entourée  d’  un  côte  d  un  grand 
demicercle  de  montagnes  fort  élevées  ,  et  de  1’  autre  cô¬ 
té  ,  bordée  par  la  mer  .  Ces  montagnes  commencent  a 
s’  élever  près  de  Terrafcina  ,  elles  sont  interrompues 
entre  Monte  Fortmo  et  Palestrina  par  une  plaine  , 
ainsi  que  par  le  cours  du  Tibre  prés  de  Magliano  et 
elles  se  terminent  du  côté  de  Civita-Vecchia  •  On  re¬ 
marque  que  ,  du  rivage  de  la  mer  vers  ce  demi  cer¬ 
cle  de  montagnes  ,  le  terrein  monte  toujours  en  forme 
de  terrasses  .  Le  sable  de  mer  répandu  partout  avec 
de  nombreux  cocquillages  qui  y  sont  enfouis  ,  prouve  , 
qu’  autrefois  ,  cette  plaine  fut  un  golfe  immense  ,  cou¬ 
vert  des  eaux  de  la  mediterrariée  ;  qui  baignèrent  le 
pied  des  montagnes  ,  que  nous  venons  d’ indiquer  .  Ce 
fut  peut-être  avant  l’époque  de  la  formation  de  ses  vol¬ 
cans  .  Cette  plaine  est  moins  inégale  dans  les  Marais 
Pomptins  ,  elle  l’  est  plus  entre  Ostia  et  Ardea  ,  Vel- 
letri  et  Rome  ,  entre  Palestrina  et  Tivoli  ;  mais  elle 
1’  est  surtout  entre  Rome  et  Fiumicino  ,  comme  entre 
Palo  et  Baccano  ,  et  enfin  entre  Cerveteri  et  Civita  Ca- 
stellana  .  C’  est  là  que  des  collines  prolongées  se  suc¬ 
cèdent  les  unes  aux  autres  .  La  plaine  des  Herniques 
est  bien  moins  grande  ,  mais  il  paroit  qu’  elle  aussi  a 
été  travaillée  par  des  volcans  . 


M  ONTAGNES. 


il 


Dans  le  demi-cerle  des  montagnes  dont  nous  avons 
parlé  ,  en  passant  de  droite  à  gauche,  on  observe  d'abord 
celles  des  Volsques  ,  puis  celles  des  Aeques  ,  celles  des 
Sabins  ,  celles  dites  les  Cimini  ,  enfin  celles  près  de 
Civita-Vecchia  .  Derrière  elles  ,  ver  1  Est  ,  s’  élèvent 
les  montagnes  des  Herniques  ,  celles  dites  Simbrivivi  et 
quelques  rameaux  de  1’  Appennin  .  Parmi  les  monts  iso¬ 
lés  on  compte:  le  mont  Circello  ,  jadis  file  de  Circè  ; 
la  montagne  d’Albano  avec  ses  différentes  ramifications , 
formant,  peut-être  une  ile  au  milieu  du  golfe  ,  avant 
le  temps  historique  ,  ou  qui  s’  est  élevée  subitement  en 
volcan  du  fond  de  la  mer;  le  mont  Soracte  et  le  mont 
Musino  .  Le  mont  Lepino  dans  le  eliaine  d’ Albane  , 
le  mont  Guadagnolo  dans  les  Aeques  ,  et  le  mont  Gen- 
naro  dans  les  Sabins  doivent  être  considérés  comme 
les  points  dominans  de  toute  la  Campagne  de  Rome  • 
G'  est  pourquoi  on  les  a  indiqués  dans  le  plan  par  des 
ombres  plus  fortes  ,  afin  de  les  faire  distinguer  ,  au  pre¬ 
mier  coup  d' oeil  ,  de  ceux  qui  sont  moins  élevés. 

C  OLEINES. 

Les  Collines  dans  la  Campagne  ■  de  Rome  parois- 
sent  ,  pour  la  pluspart  ,  avoir  été  formées  par  1’  action 
de  feux  souterrains  et  par  des  matières  volcaniques  , 
mêlées  avec  les  sables  do  la  mer  qui  s’  est  retirée  peu 
à  peu  de  1’  intérieur  du  pays  .  Entre  Porcigliano  et  Ar- 
dea  ,  près  do  Gabii  ,  de  Gallicane  ,  de  Galera  ,  de  Brac- 
ciano  ,  de  Sutri  ,  de  Givita-Castellana  ,  de  Monte  Ro- 
tondo  et  près  de  Monte  Rosi  on  trouve  des  collines  de 
cette  même  nature  .  Celles  des  Monticelli  ont  des  no. 
yaux  de  matière  calcaire  et  elles  sout  isolées  .  La  di¬ 
rection  de  presque  toutes  ces  longues  collines  dépend  de 
la  forme  du  gollè  , 


VOLCANS  E  T E I  N  T  S  . 
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Aucun  des  auteurs  classiques  ,  que  nous  connais¬ 
sons  ,  ne  nous  a  parlé  des  Volcans  des  environs  de 
Rome  ,  dont  le  nombre  y  s’  élevoit  pourtant  à  plus  de 
dix  ,  comme  leurs  cratères  bien  conservés  et  couverts  de 
toutes  sortes  de  productions  volcaniques  nous  1’  atte¬ 
stent  clairement .  En  conséquence  leur  activité  ne  sau- 
roit  être  assignée  qu’aux  temps  tort  anterieurs  aux  épo¬ 
ques  historiques  .  Il  est  cependant  bien  étonnant  que  ni 
Denys  d’ Halicarnasse  ,  ni  Strabon  ,  ni  Pline  ,  en  nous 
donnant  des  renseignémens  sur  le  Latium  ,  ne  nous 
ayent  pas  fait  ponnoitre  leurs  idées  sur  ces  objets  .  Ne 
connaissoient  ils  pas  1’  Etna  et  ses  productions  volcani¬ 
ques  ?  Donc  ils  étoienl  à  la  portée  de  faire  une  appli¬ 
cation  comparative  en  faveur  de  leurs  recherches  sur 
la  nature  du  terrein  de  leurs  pays  !  Maintenant  tous 
ces  Volcans  se  sont  entièrement  éteints .  et  leurs  cra¬ 
tères  forment  ,  pour  la  pluspart  ,  les  bords  de  Lads 
d’ eau  douce  ,  plus  ou  moins  grands  .  Trois  villes  assez, 
considérables  et  fameuses  dans  1’  histoire  du  Latium  , 
Alba  Longa  ,  Aricia  et  Gabii  furent  fondées  sur  les  bords 
de  ces  cratères  ,  long  temps  avant  la  fondation  de  Rome 
même  .  De  ces  cratères  il  y  en  a  quatre  dans  les  mon¬ 
tagnes  d’Albano  ,  savoir  ;  celui  de  Castello  Gandolfo  ,  ce¬ 
lui  de  Nemi  ,  celui  de  la  Vall’  Aricia  ,  et  celui  du  lac 
Juturna  .  Puis  on  compte  parmi  eux  celui  de  S.  Giulia- 
no  ,  celui  de  Gabii  ,  celui  de  la  Solfatara  près  de  Tivoli  , 
celui  de  Baccano  ,  celui  de  Bvacciano  et  du  Lago  ,mor- 
to  .  Le  volcan  d’ Anagni  ,  dont  ou  voit  encore  les  grands 
rochers  de  Lave  à  gauche  siir  la  route  de  Valiflonlôm* 
à  Ferentino  passe  pour  être  le  dixième.  Oh  y  •ajoute 
enfin  le  volcan  de  Rome  même  ,  dont  le  centre  'fut 
apparemment  le  Palatin  et  le  Capitolin,  et  dont  le  cra¬ 
tère  a  été  formé  pal' les  autres  collines  d’ alentour  ,  mais 
qui  se  sera  affaissé  lorsque  le  volcan  d’ Albano  a  nom- 
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mencè  à  être  en  activité  .  Pour  preuve  de  cette  opi¬ 
nion  on  cite  la  disposition  presque  circulaire  des  col¬ 
lines  de  Rome  tout  autour  du  Palatin  et  du  Capito¬ 
lin  ,  leur  nature  entièrement  volcanique  ,  la  Lave  noi¬ 
re  dans  les  carrières  près  du  monument  de  Cecilia  Me- 
tella  qui  ne  paroit  point  avoir  coulée  du  volcan  d’Al- 
bano  ni  de  celui  de  Gabii ,  1’  existence  d’ un  gouffre 
au  milieu  du  forum  ,  qui  en  engloutit  la  moitié  et 
dans  lequel  le  courageux  Curtius  s’  est  précipité  ,  en¬ 
fin  les  traces  des  feux  souterrains  dans  la  caverne  de 
Cacus  au  Mont  Avéritin  .  T.  Live  L.  Vil.  Virgile  En. 
L.  VIII. 

RIVIÈRES. 

La  Campagne  de  Rome  est  traversée  d’  une  infi¬ 
nité  de  ruisseaux  ,  petits  et  grands  ,  c’  est  pourquoi  les 
anciens  1’  ont  cité  toujours  comme  le  pays  le  plus  ri¬ 
che  en  eau  qui  lèur  fut  connu  alors  .  Ils  se  jettent  , 
en  partie  ,  dans  le  Tibre  ,  T  Anio  ,  le  Sacco  et  dans 
le  Garigliano  ,  et  en  partie  ,  ils  se  perdent  dans  la 
mer  .  Le  Tibre  le  plus  grand  ,  comme  le  plus  fameux 
de  tous  ,  depuis  qu?  il  est  sorti  des  montagnes ,  et  qu’  il 
a  gagné  la  plaine  de  .  Rome  passe  ,  continuellement  , 
dans -une  valléé  erè  usée  par  lui  même  .  Mais  voici  un 
fait  bien  curieux  et  digae  de  T  attention .  du  géologue  \ 
Cette  vallée ,  indiquée  pour  cet  objet  dans  le  plan  par 
des  petits  points  ,  devoit  bien  gagner  en.  profondenr 
comme  en  largcer-  plus  elle  s’  approche  de  la  mer  , 
parceque  le  fleuve  ,  grossi  des  eaux  de  1’  Anio  et  de 
quantité  .d?  autres  ruisseaux  augmente  eu  volume  et  en 
force  dans  ses  inondations  frequentes*;  mais  point  du 
tout  ,  elle  perd  considérablement  de  1’  une  et  de  T  au¬ 
tre  ,  C‘  est  bien  , T  opposé  de  ce  que  T  ou  observe  or¬ 
dinairement  dans  ta  pluspart  des  autres  .  grands  fleuves  . 
Ceci  nous  paroit  ' prouvée  que  le  Tibre'  a  coulé  plus 
long  temps  dani  le  Rays  qui:  est  entré  les  Sabines  et 
.Route  ,  que  dans  «eloi  qui  s’étend  de  cette  ville  vers 
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la  mer  .  Cette  observation  ,  que  l’on  peut  aller  vérifier 
facilement  sur  les  lieux  mêmes  ,  nous  paroit  démontrer 
c(u’  il  a  suivi  constantement  la  mer  dans  sa  retraite  du 
golfe  ,  et  cela  nous  fournit  un  argument  de  plus  pour  Y  o- 
pinion  qui  soutient  ,  que  le  \  olcan  de  Rome  fut, un  Vol¬ 
can  sousmarin  et  que  la  mer  a  couvert  autrefois  toute 
la  plaine  que  nous  voyons.  A’  quelques  milles  avant  Ostia 
cette  vallée  disparoit  entièrement  .  Les  terres  que  le 
Tibre  charge  ,  ont  repoussé  la  mer  ,  depuis  le  temps 
d’ Ancus  Martius  quatrième  roi  de  Rome  ,  qui  fonda 
Ostia  sur  les  bords  du  Tibre  et  de  la  mer  ,  jusqu  à 
quatre  milles  environ  de  la  ville  antique  ;  et  près  dç 
Porto  bâti  du  temps  de  Llaude  et  de  Irajan  n  le  tel  — 
•rein  s’  est  accru  ,  par  la  même  cause  ,  de  près  de  trois 
mille  .  Il  paroit  égalaient  probable  que  1’  Anio  au¬ 
trefois  se  jettoit  dans  la  mer  près  de  Tivoli  ,  ce  qui, 
nous  prouvent  les  coquilles  de  mer  que  1  on  retire,  des 
environs  de  ses  fameuses  Cascades  .  Lorsque  la  mei/ 
s’  en  retira  ,  cette  rivière  aura  commencée  à  se  préci¬ 
piter  dans  la  vallee  ,  que  le  bois  sacre  de  Tiburtus  , 
fondateur  de  Tivoli  ,  1’  habitation  d’ Horace  et  de  tans 
d’ autres  hommes  illustres  ont  rendu  si  célébré  . 

,L  A  CS,' 

Outre  ceux  contenus  daqs  les  cratères  des  Volcans 
qu€j  nous  avons  indiques,  on;  cite  eomrpe,  les  plus  ,re- 
marquables  le  Stagno  de  Levante  près  d  Ostia,  et  le  Sta- 
glrto'de  Maccarèse  vis-à-vis  de  F  autre  côte  du  Tibre . 

•ni-':  j  ci 

j  ;  :  .8  ,  M  A  R  4  I  S  . 

Les  Marais  Pomptins  ,  dits  ,  le  Paludi  :  sont  les  plus 
considérables  .  Ce  fut  apparemment  une  plaine  beau¬ 
coup  plus  élevée  mi’  elle  ne  1  est  maintenant  ,  mais  qui 
si  es,t  affaissée,  pçu  à  peu,  à  la  suite  des  révolutions  vol¬ 
caniques  ,  qui  ont  changé  la, face  de  ce  pays  .  Pour 
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preuve  de  cette  opinion  on  cite  quantité  de  végétaux 
consistant  souvent  en  chênes  avec  leur  racines  assez  bien 
conservées  et  fixées  dans  de  la  terre  végétale  ,  trouvé  so¬ 
us  la  tourbe  à  i5  pied  au  dessous  du  niveau  de  la  mer  . 
Ceci  s’  accorde  fort  bien  avec  ce  que  Pline  nous  rap¬ 
porte  de  1’  ancien  état  de  ce  pays  ,  en  disant.  L.  III.  c. 
5.  et  g.  Aliud  mirnculum  a  Circæis  Palus  Pomptina 
est  ,  quem  locuin  XXIII.  urbiutn  fuisse  Mucianus  ter 
Consul  prodidit. .  Ces  vingt  trois  villes  avoient  disparu  de 
la  surface  de  celte  terre  ,  à  ce  qui  paroit ,  déjà  du  temps 
de  Pline  ,  car  Tite  Live  racconte  que  le  premier  es¬ 
sai  pour  desecher  les  Marais  Pomptins  fut  déjà  fait  par 
Cornélius  Céthégus  l’an  de  Rome  553  ;  donc  cfes  ma¬ 
rais  dévoient  avoir  existé  bien  long  temps  avant  Pline 
surtout  d’ après  ce  que  nous  savons  de  Strabon  L.  V. 
que  tout  le  pays  entre  Ardea  et  Lanuvium  jusqu  à  Se- 
tia  et  Circeii  ,  étoit  réputé  fort  malsain  (1).  Cicéron 
L.  II.  de  Oratore  en  dit  la  même  chose  . 

MINERALOGIE 

TERRES 

Avec  V  indication  des  endroits  où  elles  se  trouvent  . 

u4 railleuses  .  Plus  ou  moins  noires  près  de  Monte 
Porzio  ,  Rocca  Priora  ,  Cèri  ,  Gallicano  ,  Setia  ,  Piper- 
nô  et  Scrofano  . 

Calcaires  .  Farineuses  et  alcalines  ,  près  de  la  Villa 
Mellini  au  Mont  Mario  ;  mêlées  de  sable  près  de  Ponte 
Molle;  mêlées  de  mica  entre  Caslello  ,  S.  Pietro  et  Sa- 

vul:-  •  -fi'iliiVI  Kit.-  ;  i:  ijq-no«.  ..V  -If  nA 

(i)  Il  paroit  que  1’  état  des  Champs  Pomptins  a  fhapgc  ra¬ 
pidement  .  Deux  cent  ans  avant  C.  Céthégus  savoir:  352.  de  R. 
le.  Sénat  de  Rome  avoit  crée  cinq  Commissaires  pour  diviser 
Iç  , champ  labouré  Pomptin  ,  au  profit  du  peuple  .  V.  T. "Live  L. 
VI.  Ouinqueviros  ,  Tomjdlnô  cigro  dividende* ,  crcavcrunt . 
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iisano  .  Jaunâtres  sur  les  montagnes  de  Subiaco  et  le 
Mont  Acuto  .  Très  fines  et  pâteuses  au  pied  du  Mont 
Acuto  ,  et  près  de  Colle  Ferro  . 

Sables  .  Au  sommet  du  Mont  Compatri  ,  du  Mont 
Algidus  ,  du  Mont  Mario  et  presque  partout  sur  les 
collines  aux  environs  de  Rome  ,  de  Tivoli ,  de  Palestrina 
et  du  Mont  Soracte  . 

MINERAUX. 

Pierres  calcaires  .  Naturelles  ,  fort  blanches  et 
extrêmement  dures ,  dans  toutes  les  montagnes  qui  for¬ 
ment  le  demicercle  autour  de  la  plaine  de  Rome  ,  appelées 
Silices  par  les  Anciens  ,  comme  cela  est  prouvé  par  la 
fameuse  inscription  d’ Aulus  Hirtius  et  de  M.  Lollius 
aux  substructions  de  1’  évêclié  de  Ferentino  . 

Travertin  .  Près  de  Tivoli  dans  les  carrières  soit 
anciennes  soit  modernes  ;  tout  près  de  Civita  Castellana 
et,  à  ce  qu’  on  dit  ,  près  de  Monte  Rotondo  . 

Pierres  calcaires  calcinées  .  A  Rocca  di  Papa  . 

Marbres  .  Broccatello  et  du  marbre  tacheté  près 
des  bords  de  1’  Anio  ou  du  Teverone  .  Marbre  tigré  près 
de  Cora  .  Marbre  rouge  et  mêlé  près  de  Cottanello  . 

Alabastrite  .  Près  de  Tivoli  ,  à  Monte  Circello  . 

Spaths  .  Aux  sommets  des  montagnes  de  Tivoli 
du  côté  de  V  Est  ;  à  S.  Pietro  près  de  Palestrina;  à 
Mont  Acuto  . 

Plâtres  .  Entre  Cantalupo  et  Arsoli  . 

Quartz  .  Près  de  S.  Silvestro  et  Rocca  di  Papa  . 

Cristal  de  roche  .  Près  de  Subiaco  . 

Grénates  .  Leucites  et  Melanites  avec  des  façades 
très  bien  conservées  ,  petites  Tourquoises  et  Opales  près 
de  Fraseati,  Grotta  F errata  ,  dans  la  vallée  de  la  nym¬ 
phe  Egeria  ,  et  près  du  temple  du  Dieu  Rédiculus  . 
surtout  à  Bocca  di  Leone  sur  la  route  de  Palestrina  à 
gauche  ,  et  à  S.  Pietro  près  de  Palestrina  . 
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Staactites  et  Pierres  argilleuses  .  Près  de  Cerve- 
iri  ,  près  de  Tivoli 

TERRES  ET  PIERRES  VOLCANIQUES 

Puzzolana  .  En  quantité  près  de  Ponte  Mammolo  , 
près  de  S.  Sebastiano  ,  S.  Paolo  ,  et  beaucoup  moins 
partout  ailleurs  * 

Cendres  volcaniques  .  Elles  couvrent  la  surface  de 
la  Campagna  de  Rome  presque  partout  ,  mais  elles  se 
montrent  en  plus  grande  quantité  ,  d’ abord  tout  près 
de  Rome  entre  Marino  ,  Albano  et  Civita  Lavinia  ,  puis 
on  les  rencontre  en  couches  profondes  dans  le  pays  entre 
Rome  et  Ostia  ,  entre  Velletri  et  Sermoneta  ;  entre  le 
Tibre,  et  Baccano  et  tout  autour  du  Lac  de  Bracciano  . 

Pierres  Ponces  .  Pumex  vegetabilium  ater  près  de 
Torre  di  Quinto  sur  la  route  Flaminia  ;  rondes  près  de 
Calera  et  de  différentes  couleurs  à  Monte  Mario  ,  au  Tu- 
sculum ,  près  du  lac  de  Bracciano  ,  au  Monte  Cavo  ,  et 
en  moindre  quantité  ,  partout  ailleurs  . 

Laves  .  Noires  et  très  dures  ,  basaltiques  ,  près  de 
Rocca  di  Papa  ,  Frascati,  Monte  Cavo  ,  Monte  Porzio  , 
Grotta  Fer  rata  ,  le  Frattocchie  près  d’ Albano  ,  dans  le 
Lac  d’ Albano  ,  dans  la  Fajole  ,  dans  le  Lac  de  Nemi  , 
près  de  la  Cecilia  Metella ,  sur  la  route  de  Valmontone 
à  Anagni  ,  a  Baccano  ,  à  Gabii ,  à  S.  Giuliano  .  Peperi- 
no  ,  près  de  Marino  ,  au  Monte  Cavo  ,  à  Albano  ,  près 
de  Nettuno  .  Sperone  près  du  Tusculum  ,  Monte  Por¬ 
zio  ,  Valmontone  ,  Porta  Portèse  près  de  Rome  ,  près  de 
Gabii  et  Zagarolo  ,  près  de  Ponte  Molle  . 

Tuffs  aqueux  et  Osteocolla  .  Pi’ès  de  Ponte  Molle, 
le  Lac  de’Tartari  près  de  Tivoli  ,  près  de  Nettuno  ,  sur 
la  route  d’ Anagni  à  Ferentino  . 

Souffre  .  Près  de  Tivoli  à  la  Solfatara;  près  d' Ar- 
dea  ;  près  de  Torre  S.  Lorenzo  .  Des  mines  de  souffre 
se  font  rencontrer  assez  souvent  dans  les  vallées  et  dans 
les  plaines  . 
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Pétrifications  .  Entre  Monte  Porzio  et  le  lac  de 
Gabii  ;  près  de  la  Torre  di  Quinto  ,  an  sommet  de  Monte 
Mario  ;  au  pied  du  Mont  Soracte  . 

VEGETATION. 

Esquisse  . 

Le  Palmier  ,  plusieurs  espèces  ,  au  Mont  Capito¬ 
lin  et  au  Mont  Coelius  .  La  Yucca  gloriosa  ,  dans  la 
Villa  Borghese  et  à  la  Villa  Pamfili  .  Le  Grenatier  . 
L’  Oranger  ,  plusieurs  espèces  .  L’  Arbousier  .  L’  olivier  . 
Le  Jujubier  .  Le  Figuier  ,  plusieurs  espèces  .  L’  Aloe , 
surtout  à  Tivoli  aux  environs  de  la  maison  d’ Horace  . 
L’  Euphorbia  ,  plusieurs  espèces  .  Le  Cactus  Opuntia  .  Le 
Liège  ,  dit  Quercus  Suber  .  Le  chêne  vert  dit  :  Lici- 
no  .  Le  Platanus  ,  dont  il  y  a  les  plus  beaux  exem¬ 
plaires  au  Lac  de  Nemi  ,  à  la  Villa  d’ Este  à  Tivoli  , 
à  la  Villa  Borghese  et  à  la  Villa  Pamfili  à  Rome  .  Le 
Laurier  ,  plusieurs  espèces  .  Le  Cyprès  .  Le  Pin  d' Ita¬ 
lie  .  Le  Mirte  .  La  Vigne  .  Le  Pécher  ,  L’  Abricotier  et 
toutes  sortes  d1  arbres  à  fruit  .  Le  Châtaigner  .  Le  Chêne 
du  nord  .  Le  Saule  pleureur .  Le  Frêne  .  L’  Hêtre  .  Le 
Lotus  ,  plusieurs  espèces  ,  parmi  lesquelles  aussi  celle 
dit  :  edulis  .  L1  Acanthus  .  Le  Ciste  y  plusieurs  espèces  . 
Le  Lycium  et  le  Lierre  plusieurs  espèces  .  Le  Rhamnus 
palinurus  .  Viburnum  tinus  .  Daphné  Cnidium  .  Con- 
volvulus  Soldauella  etc.  etc.  Il  nous  manque  encore  d’ ou¬ 
vrages  complets  et  instructifs  sur  la  botanique  de  la 
Campagne  de  Rome  ,  quoique  elle  soit ,  à  cet  égard  ,  un 
des  pays  les  plus  riches  en  Europe  . 
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Peuples  anciens  . 

Le  Tibre  ,  en  coulant ,  par  la  Campagne  de  Rome 
sépare  ce  qui  s’  appeloit  autrefois  1’  Hétrurie  ,  du  pays 
des  Sabins  et  de  celui  des  Latins  ,  qui  fut  compris 
pendant  les  dernières  époques  de  la  Monarchie  Romaine 
sous  le  titre  général  de  Latium  Novum  . 

La  critique  ,  ou  plutôt  1’  analyse  de  T  histoire  ,  nous 
fait  voir  que  tout  ce  que  les  historiens  anciens  ,  tels 
que  Denys  d’ Halicarnasse  ,  Caton,  Varron  et  Pline  nous 
ont  rapporté  sur  1’  établissement  des  Phéniciens  ,  des 
Lydiens  ,  des  Pelasges  et  d’ autres  peuplades  ,  venues  de 
la  Grèce  .  ne  se  fonde  que  sur  la  foi  de  quelques  tra¬ 
ditions  .  Donc  il  sera  plus  sûr  de  supposer  ,  même  en 
suivant  leurs  récits  en  partie  ,  que  ce  furent  les  Abo¬ 
rigènes  ,  c’  est  à  dire  les  habitans  des  Montagnes  qui 
soient  venus  les  premiers  s’  établir  dans  la  plaine  de  Ro¬ 
me  ,  à  mesure  que  la  mer  s’  est  retirée  de  ce  pays.  Ce- 
peuplades ,  originaires  des  montagnes  et  descendues,  vrais 
semblablement  ,  du  côté  des  Aeques  et  des  Sabins  oc¬ 
cupèrent  le  Campum  Latum  ,  le  champ  vaste  ou  la  plaine 
étendue  du  golfe  deseché  ;  elles  auront  appelé  ce  pays 
le  LATUM  ,  quia  LATE  patebat  ,  ou  le  LATIUM  ,  en 
s’  assignant  à  eux  mêmes  le  titre  de  Latins ,  c*  est  à  dire 
celui  des  habitans  de  la  plaine  .  Les  premiers  de  ces 
nouveaux  colons  se  sont  appelés  Sicani  (î)  ,  pareequ’ ils 
habitoient  le  pays  deseché  sur  les  bords  de  1’  Anio  ,  d  où 
la  mer  avoit  commencée  à  se  retirer  ,  et  ils  auront  adopte 
depuis  le  nom  de  Siculi ,  lorsque  ,  poussés  par  les  Abo¬ 
rigènes  ,  qui  tombèrent  toujours  sur  eux  du  côte  des 

(i)  Sicaui  .  s.  regionem  sircam  Anienis  inhabitantes  , 
aux  environs  de  1*  Anio  ,  où  le;  anciens  géographes  les  ont 

placés . 
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montagnes ,  ils  furent  obligés  de  descendre  vers  la  mer  (1). 
Cette  dérivation  du  mot  Latium  nous  paroit  toujours 
beaucoup  plus  naturelle  que  ne  1’  est  c  elle  adoptée  par 
les  poëtes  anciens;  ,  qui  ,  pour  1’  embellissement  de  1’  ori¬ 
gine  fabuleuse  de  leur  nation  ,  lui  ont  attaché  un  sens 
qui  se  rapporte  au  séjour  ,  que  le  vieux  Saturne  fu¬ 
gitif  a  fait  ,  selon  eux  ,  dans  ce  pays  (2)  .  Les  Contem¬ 
porains  de  ces  premiers  Latins  furent  les  Acqucs  ,  les 
Herniques  ,  les  Volsques  ,  les  Sabins  ,  ainsi  que  les  Hé- 
truriens  (3)  ,  c’  est  à  dire  les  habitans  du  côté  opposé 
tles  montagnes  aux  environs  au  de  là  de  Baccano  ,  de 
Civita  Castellana  et  plus  loiia  (4)  .  Parmi  les  différen¬ 
tes  petites  peuplades  du  Latium  les  Laurentes  ont  obte¬ 
nu  d’  abord  la  première  place  ;  puis  ce  furent  les  Al- 
bains  ,  qui  ont  conservé  un  ascendant  sur  les  autres  vil¬ 
les  de  la  plaine  ;  enfin  les  Romains  ,  composés  de  tou¬ 
tes  les  nations  d’ alentour  ,  sont  parvenus  ,  après  la  destru¬ 
ction  d’ Alba  Longa  ,  à  faire  de  leur  ville  le  chef  lieu  de 
toutes  les  autres  Villes  Latines  ,  ce  qui  jetta  les  ger¬ 
mes  de  leur  grandeur  future  .  Le  Latium  antiquissimum  , 

CO  Siculi,  s.  regionem  siceam  incolentes,  aux  environs 
du  mont’  Albano  ,  où  les  géographes  anciens  les  ont  placés 
effectivement  jusqu’  à  Tivoli  ou  Tibur  ;  dont  la  moitié  s’  ap- 
pelloit  anciennement  Siculion  ou  Sicanion  .  V.  Denys  L.  I. 

(2)  Virgile  F.ncide  L.  VIII. 

Primus  ub  ciethcrio  venit  Saturons  Olympo 
. .  Lat {unique  vocuri 

Maluit  ,  his  quonia m  latuisset  tutus  in  cris  ■ 

Chaque  nation  de  i’  antiquité  aimoit  à  faire  descendre  ses  an¬ 
cêtres  de  quelque  Dieu  . 

(3)  Hetruria  dérivé  Heteron  Ouros  ,  montagne  opposée 
ou,  de  Hetere  Ouria,  côte  des  pays  opposé;  donc:  pays  des 
montagnes  opposées  à  celles  des  Sabins,  des  Aeques  et  des 
Albains,  ou  généralment ,  à  tous  les  rameaux  del’Appennin. 

(4)  Les  habitans  des  environs  de  Falerium  ,  et  de  Fe- 
scennium  ont  adopté  le  nom  de  Siculi ,  par  la  même  raison  . 
Ils  avoient  été  ,  de  leur  côté  ,  les  premiers  à  descendre  dans 
la  plaine  descchée  pour  la  cultiver.  V.  Denys.  L.  I. 
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le  Latium  le  plus  ancien  ,  proprement  dit ,  n  a  com¬ 
pris  que  le  petit  royaume  du  roi  Latinus  ,  qui  s’  éten- 
;  dit  le  long  du  Tibre  jusqu’  à  T  Almo  dans  la  partie  la 
plus  basse  et  la  plus  fertile  du  pays  •  Le  Latium  an- 
tiquum  ou  vêtus  ,  1’  ancien  Latium  a  été  celui  qui  subsi¬ 
sta  presque  jusqu’  k  la  fin  de  la  République  Romaine  , 
époque  pendant  laquelle  le  troisième  ,  appelé  Latium 
novum  ,  dont  les  limites  furent  le  Tibre  et  le  Liris  , 
a  commencé  a  se  former  .  V  .  Pline  L.  IV.  Ci.  I1L  Stra- 
bon  L.  V. 

A’  consulter  ,  parmi  les  auteurs  classiques  ,  Denys 
d’ Hali carnasse  ,  Tite  Livé  ,  Caton  ,  Varron  ,  Strabon  , 
Pline  ,  et  parmi  les  modernes  ,  le  Pere  Kircber  ,  Clu- 
vier  ,  le  Père  Volpi  ,  Juste  Lipse  ,  Holsten  ,  Mazzochi 
A.  d.  C.  ,  Cuoco  P.  en  1.  et  le  bel  ouvrage  de  Micali . 

—  f)  *>  ;j  i<\  >  '  1  .  1  -  if‘  '  M  *'»>  n  H 

;  .  V  IfiL  LES  ANTIQUES. 

<:!f  -  .  :  ' 

i . t  ;  >  ■>  (  Observations  .  ) 

<  ix,  ■■  *  iiqûlflR  uii.i  ’  j'O  J  !  ■  •  ■ 

Les  noms  des  villes  indiquées  dans  le  Plan  sont , 
pour  la  pluspart  ,  modernes  ,  mais  on  y  a  ajouté  toujours 
leurs  noms'  antiques  ,  marqués  par  un  ol.  ou  jadis  et 
par  des  Caractères  d’ imprimerie  .  La  f  marque  celles 
dont  le  site  n’  a  été  indiqué  que  d’ après  des  raisons 
vraisemblables  qui  ont  pour  fondement  des  combinai¬ 
sons  d’ histoire  ,  tirées  de  plusieurs  auteurs  classiques 
qui  en  ont  parlé  On  ne  trouve  plus  de  ruines  de  plu¬ 
sieurs  d1  entre  elles  .  Elles  sont  au  nombre  de  53  vil¬ 
les  ,  dont  la  position  n’  éloit  pas  bien  connue  même  du 
temps  de  Pline  .  Dans  les  notices  suivantes  on  a  taché 
de  donner  quelques  renseignemens  sur  les  Distances  , 
marquées  par  un  D.  ,  sur  les  premiers  Fondateurs  , 
autant  que  cela  a"  été  possible  ,  marqués  par  une  F., 
sur  les  prëmiefs  Habitans  ,  marqués  par  une  H.  ,  sur 
les  Edifices  les  plus  considérables  existant  autrefois  , 
marques  par  une.  E,,  enfin  sur  les  Pannes  que  l1  on  voit 


rr 

9.0 

encore,  marquées  par  une  R.  Les  Villa  dont  le  site  et 
les  noms  ne  sont  pas  bien  assures  ,  sont  e'galement  mar¬ 
quées  d’ une  croix  ,  mais  seulement  dans  le  Plan  .  Les 
murs  construits  en  polygones  irréguliers  ont  été  mar¬ 
ques  aussi  ,  quoique  P  auteur  de  ce  Plan  ne  puisse  être 
nullement  d’  accord  avec  les  Savans  qui  supposent  ,  que 
ce  soient  des  monumens  ,  dits  :  Cyelopeens  ,  élevés  par 
les  Pelasges  .  C’  est  d’  apres  Vitruve  L.  IL  Ch.  VIII. 
d’ à  commencer  par  les  paroles  :  »  itaque  non  est  con- 
temnendn  Graecorum  structura  m  jusqu’  à  »  confirmant 
vanetum  soliclitatem  x>  qu’  il  faut  assigner  ce  genre  de 
bâtisse  ,  appelé  par  cet  auteur  Pscudisodornum  ou  plus- 
tôt  Emplecton  ,  et  bien  scrupuleusement  indiqué  et 
analysé  par  la  même  selon  tous  les  caractères  ,  qui  mar¬ 
quent  la  construction  dite  dernièrement  :  la  CycJopéen- 
ne  ,  qu’  il  faut  P  attribuer  ,  je  le  repète  partout  où  il 
se  trouve  dans  les  environs  de  P\ome  ,  aux  babitans  de 
Campagne  ,  qui  en  ont  fait  usage  quelquefois  sur  les 
lieux  elevés  pour  servir  de  fondement  à  d’  autre?  édi¬ 
fices  .  Cette  construction  si  solide  n’  avoit  nullement 
echappee  à  1’  attention  de  ce  £rand  architecte.  Ce  n’est 
donc  que  par  la  faute  de  quelques  un  parmi  ses  com¬ 
mentateurs  que  l’on  a  pu  croire  dernièrement  qu’il  avoit 
oublié  d’ en  parler  .  11  faut  confronter  la.  description 
qu’  il  en  a  lait  avec  les  monumens  mêmes  dont  il  s’  agit, 
et  tout  sera  parfaitement  clair  !  Il  nous  dit  ,  dans  le 
passage  cité ,  qu’  il  n’  y  parle  point  de  murs  en  pierres 
carrées  ,  mais  au  contraire  ,  qu’  il  n’  est  question  ici 
que  de  ceux  composés  de  gros  blocs  (  caementis  spissis 
et  solidis  )  dont  les  lits  ne  sont  point  disposés  hori¬ 
zontalement  (  impares  et  inaequales  ordiues  )  ,  il  nous 
marque  que  les  pierres  dont  on  se  sert  ,  sont  de  silice 
ceu  lapide  duro  ,  précisément  celles  que  1’  on  retrouve 
particulièrement  à  toutes  les  constructions  ,  dites  :  Cy- 
clopéennés  ,  aux  environs  de  Rome  ,  et  comme  h», us 
1  apprenons  bien  positivement  de  T  inscription  à  1’  évê¬ 
ché  de  Ferentino  ;  il  donne  a  ce  genre  de  bâtisse  un 


nom  grec  ,  parceque  les  Grecs  s’  en  servoient  encore 
de  son  temps ,  ainsi  que  de  T  Isodomum  ,  qui  en  for- 
moit  une  espèce  mieux  soignée ,  et  ce  nom  est  celui 
d’ Emplecton  ,  mot  qui  dérivé  d’ emplekesthai ,  entor¬ 
tiller  :  par  conséquent  ,  construction  entortillée  ,  im¬ 
pliquée  ,  confuse  ,  ordinaire  (  ordinaria  )  faite  avec  des 
gros  blocs  de  pierre  ;  enfin  il  s’  énoncé  sur  les  auteurs 
de  ces  sortes  de  murs  aux  environs  de  Rome  ou  en  Ita. 
lie  clairement  dans  ces  paroles  :  «  Altéra  est  ,  quain 
Emplecton  appellant,  qua  etiam  nostri  rustici  utuntur.  » 
V.  les  deux  lettres  de  F  auteur  de  ce  Plan  imprimées 
à  Paris  an  Magasin  Encyclopédique  du  célèbre  Millin  , 
dans  lesquelles  il  a  analysé  le  système  Gyclopéen  ,  ap¬ 
puyé  snr  1’  autorité  classique  de  T.  Live ,  de  Denys 
(V  Halicarnasse  ,  de  Caton  ,  de  V ’arron  et  de  Frontin  , 
ainsi  que  sur  des  observations  détaillées  faites  sur  les 
lieux  et  h  la  vue  de  douze  monumens  de  ce  genre , 
dont  il  a  ajouté  les  dessins  exécutés  par  les  Messieurs 
Gmelin,  Reinliart  et  Jlhoden,  al  tistes  d’  un  mérité  di¬ 
stingué  et  d’ une  grande  réputation.  V.  ce  que  deux  savans 
d1  une  grande  célébrité  ont  publié  contre  le  même  sys¬ 
tème  .  Mr.  Schneider ,  Saxon  ,  dans  sa  belle  ,  édition 
critique  de  Vitruve  ,  et  Mr.  Mi  cal  i ,  Toscan  ,  dans  son 
excellent  ouvrage  sur  les  premiers  babitans  d’Italie'. 
Cependant ,  malgré  toutes  les  objections  ,  faites  au  sys¬ 
tème  de  Mr.  Petit  Radel  on  ne  sauroit  point  lui  con¬ 
tester  le  mérité  réel  d’  avoir  été  un  des  premiers  à  di¬ 
riger  ,  de  nouveau  ,  V  attention  publique  sur  cette  con¬ 
struction  si  recommandable  par  sa  solidité.  Ciampini , 
Eschinardi  ,  Folpi ,  Winckelmann  ,  Chaupj  ,  Galia- 
ni  ,  JYardini  ed.  Piome  1771 .  Fea  et  Petrini  ,  Mem.  de 
Palestine  ,  en  avoient  déjà  parlé  aussi  sous  le  titre  de 
l’opus  incertum  antiquum  ou  reticulatum  (1)  . 

(1)  Monsieur  Petrini,  dans  son  ouvrage,  publié  en  îygS. 
à  Rome  p.  6.  a  eu  le  premier  l’ idée  ,  à  ce  qu’  il  paroit,  d’assi¬ 
gner  aux  Grecs  les  murs  de  Palestrine  construits  en  Polygones 
irréguliers.,,  Smisurati  macigni  poligoni  irregolari,  corne  solea- 
no  coaiporle  i  Dorici,e  perô  noilo  chiameremo  Muro  Dorico 
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Agylla  ou  Caere.  Distance  de  Rome  23.  Milles  . 

F.  Pelasges  la  tradition  .  H.  Lydiens  ,  Hetrusques  et  Ro¬ 
mains  .  Peu  de  restes  .  Les  Romains  y  réfugièrent  leurs 
Dieux  et  leurs  prêtres  avant  la  prise  de  Rome  par  les 
Gaulois  ,  Dcnys  L.  I.  et  III.  Strabon  L.  V.  Virgile  Enéi¬ 
de  L.  VIII.  et  V.  Pline  L.  35.  Caton  de  Originibus  . 

Alba  Longa  .  D.  d  R.  i4  et  demi  M.  F.  Asca- 
nius  ,  fils  d1  Enée  ,  sur  les  bords  du  Cratère  du  Lac  » 
d’ Albano  ,  près  de  Palazzuolo  .  H.  Albains  .  Patrie  de 
Romulus  et  Remus  .  Chef  lieu  des  Latins  .  E.  Temple 
de  Minerva  ,  de  Janus  Bifrons  ,  de  Carna  ,  de  Mars  . 
Ruinée  par  ordre  de  T.  Hostilius  ,  troisième  roi  de 
Rome  .  Point  de  restes  .  Virg.  En.  L.  VIL  VIII.  Vairon 
de  Ling.  Lat.  L.  IV.  T.  Live  L.  I. 

Albano  .  D.  d.  R.  i4-  M.  F.  ville  moderne  ,  autre¬ 
fois  villa  de  Pompée  le  grand  où  ,  d’  après  Plutarque, 
ses  cendres  furent  portées  par  Cornelie  son  épousé  ,  puis 
villa  magnifique  de  1’  Empereur  Domitien  ,  dont  on  voit 
encore  les  restes  suivans  .  Voyez  le  Plan.  a.  Galeries 
de  P  édifice  principal,  b.  le  corps  des  gardes  ,  dans  la 
villa  Barberini  .  c.  Thermes  dans  le  jardin  voisin .  d 
Arcades  et  murs  dans  les  substructions  du  Couvent  des 
Osservanti  Riformati  di  S  Francesco  .  e.  P  Amphithéâtre 
assez  bien  conservé  dans  le  jardin  de  S.  Paolo  .  f.  Tem¬ 
ple  de  Minerve  maintenant  P  Eglise  délia  Madonna  délia 
Rotonda  .  Autres  restes  .  i.  Tombeau  ,  dit  des  Horaces. 
vraisemblablement  celui  de  Pompée  le  grand  ou  celui 
d’ Aruns  ,  fils  de  Porsenna  ,  qui  y  périt  contre  les  ha- 
bitans  d’ Aricia  et  contre  les  Cnméens  .  Près  de  là  se 
voient  plusieurs  Tombeaux  antiques  et  des  Catacombes 
sous  P  Eglise  délia  Stella  ,  qui  fut  bâtie  sur  les  fonde- 
mens  d’ une  Temple  cl’  Æsculape  .  a.  Entrée  de  P  Emis¬ 
saire  ,  dans  le  Lac  d’  Albano  ,  fait  par  les  Romains  pen¬ 
dant  leur  dernière  guerre  contre  les  Vejentes  .  \  ,  T. 
Live  L.  V.  3.  Sortie  de  P  Emissaire  près  d’ un  moulin.  4- 
Castrum  Praetorium  qui  y  fut  établi  pendant  P' époque 
des  guerres  puniques  5.  La  Galerie  Supérieure,  (à.  La 
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Galerie]  inferieure  (leux  belles  promenades  qui  mènent 
à  Castel  Gamlolfo  sur  le  bord  du  Cratère .  7.  Monu¬ 
ment  consulaire  ,  fort  antique  ,  taillé  dans  le  roc  vif  , 
à  droite  di|  chemin  sur  le  Mont  Cavo  ,  près  de  Palaz- 
zuolo  .  8.  Restes  du  fameux  temple  de  Jupiter  Latia- 
ris  au  jardin  des  Passionistes  sur  le  sommet  du  Mont.  9. 
La  route  triomphale.  10.  Tombeau  fort  ancien  à  plu¬ 
sieurs  étages  ,  faussement  dit  d’Ascanius  :  1 1 .  Villa  d’ Al- 
butius  .  1.2.  V.  de  Clodius  ,  ennemi  de  Cicéron.  (3. 
V.  de  Marins.  1 4-  V-  du  poète  Terence .  i5.  V.  du 
poète  Martial..  16.  V.  du  poète  Statius  .  Villa  ou  tom¬ 
beaux  d’ autres  familles  Romaines  le  long  de  la  route. 
Voyez/  1'  ouyrage,  de  Ricci  sur  Albano  . 

Alatrium  .  D.  d.  R.  5o.  M.  F.  inconnu  .  IJ-  Her- 
niques  .  Quelques  l'estes  d’ Antiquités  et  de  murs ,  dits 
Cyclopéètis  ,  T.  Liv.  VIII.  Plautus  in  Captivis  .  Fron- 
tin  «  Muro  ducta  Colonia.  »  :  Colonie  des  Romains  , 
dont  les  murs  furent  élevés  par  les  Colons  , 

t  Algiclum  -  D.  d.  R.  17.  M.  F.  inc.  H.  Peupla¬ 
de  alliée  des  Æques  .  Ruinée  par  les  R.omains  qui  aux 
portes  de  cette  ville  essuyèrent  souvent  de  grands  échecs. 
Près  d’ elle  étoient  les  deux  Temples  fameux  de  Dia¬ 
ne  et  de  Minerve  .  Strabon  L.  V.  Horace  Carm.  L.  I. 
Od.  X^L  Tite  Live  L.  IL  III.  IV.  V.  etc.  etc. 

Alsium  ,  D.  d.  R.  24.  M.  F.  Alsion  d’  Argos  , 
d’  après  la  tradition  .  Villa  de  Pompée  le  grand.  Denys 
L.  I.  T.  Liv.  XXVII.  Sil.  Italicus  L.  VII. 

•f  A.meriola  .  D.  d.  R.  1  0.  M.  F.  Latins.  Liv.  L.  I. 
Anagnia  .  D.  d.  R.  38.  M.  F.  Pelasgus  ,  d  après 
Hyginus  .  H.  Herniques  ,  dont  elle  passe  pour  avoir  été 
la  Capitale  .  Restes  d’ un  Théâtre  .  V.  de  Cicéron  .  Vir¬ 
gile  En.  L.  VIL  Frontinus  L.  de  Col. 

4  Antemnœ  D.  d.  R.  F.  Latins.  Point  de  restes  . 
Strabon  L.  V.  '  .  *  , , 

,  A.nûum  .  D.  d.  R.  32.  M.  F.  V olsques  ou  ,  ce  qui 
est  plus  vraisemblable,  Albains  .  Restes  .  1  emple  delà 
Fortuna  çquestris  très  fameux,  de  Neptune  ,  d’ Æscu- 
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jape  ,  de  Venus  dite  Morpho  ,  d’ Apollon  ,  d’ un  Cirque, 
des  Thermes  et  d’  un  Port.  Patrie  de  Néron  ,  qui  y  fit 
élever  plusieurs  beaux  palais  ,  occupés  depuis  par  quel¬ 
ques-uns  parmi  les  Empereurs  Romains  .  Les  jeux  Cir- 
censes  y  furent  célébrés  .  L’Apollon  de  Belvedere  ,  main¬ 
tenant  au  Musée  du  Vatican  ,  y  a  été  trouvé  •  Denys 
L.  VI.  VIL  Tacite  Ann.  XIV.  T.  Live  en  beaucoup 
de  passages  . 

|  Appiolœ  .  D.  d.  R.  F.  inconnu  H.  Latins  .  Prise 
par  Tarquin  P  ancien  ,  qui  employa  une  grande  partie 
du  butin  ,  qu’  il  y  fit  ,  au  Cireus  Maximus  à  Rome  . 

Arœ  Mutiœ  .  D.  d.  R.  16.  et  demi  M.  F.  incon¬ 
nu  .  H.  Capenates  ,  ou  Veïentes  . 

Aricia  .  D.  d.  R.  i5.  M.  La  ville  antique  s’  est 
trouvée  située  à  Vall’  Ariccia  ,  tandis  que  la  ville  mo¬ 
derne  occupe  f  emplacement  de  1’  antique  Citadelle,  ap- 
pellée  Arx  Arieiae  .  F.  Archiolochus  ,  Grec  ,  cf  après 
la  tradition.  H.  Grecs,  à  ce  que  1’  on  dit.  A  Cratère 
d’  un  Volcan  éteint,  changé  depuis  en  lac,  mais  en¬ 
tièrement  à  sec  depuis  un  temps  immémorial  .  i .  Bois 
sacré  de  Diane  qui  s’  etendoit  au  delà  du  moiit  eAr- 
temisius  .  2.  Temple  de  Diane  ,  dans  lequel  ,  selon 
la  tradition  ,  Oreste  transporta  la  fameuse  Diane  de  la 
Tauride  ,  célèbre  par  les  grandes  fêtes  que  1’  on  fit  à 
cette  déesse  ,  et  par  les  fameux  combats  de  ses  prêtres, 
dont  il  n’  v  avoit  jamais  plus  d'  un  à  la  fois  ,  qui  de- 
voit  être  un  esclave  fugitif  et  qui  avoit  à  tuer  son  pré¬ 
décesseur  dans  un-  duel  s’  il  desiroit  d’ occuper  sa  place. 
Dans  ses  ruines  ,  dont  on  ne  voit  plus  de  vestiges  ,  à 
été  trouvée  la  belle  Statue  de  Diane  avec  la  biche,  qui 
embellit  le  Musée  Napoléon  à  Paris  .  C’  est  à  ce  temple 
qu’  appartenoient  aussi  les  chapelles  d’Æseulape  ,  d’  Hy- 
giée  et  d’  Hippolyte  ,  sur  f  autel  duquel  les  jeunes  épou¬ 
sés  venoint  annuellement  offrir  une  partie  de  leur  clié- 
v  cl  lire  .  3.  La  colline  de  Virbius  ou  d’ Hippolyte  ,  auquel 
il  u’  étoit  point  permis  de  laisser  approcher  les  chc- 
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vaux  .  4-  La  Fontaine  de  la  Nymphe  Egeria  .  5.  Petit 
temple  de  Diane  ,  près  de  Nemi  .  6.  Quelques  nym- 
phées  .  y.  Villa  de  P  Empereur  Tibère  ,  construite  sui¬ 
des  bateaux  au  milieu  du  Lac  ,  appelé  le  miroir  de 
Diane.  8.  Entrée  de  1’  Emissaire  .  ().  Sortie  de  1’  Emis¬ 
saire  qui  porte  P  eau  du  Lac  h  la  rivière  Numicus  .  i  o. 
Substructions  étonnantes  de  laVia  Appia  dans  la  ValPArie- 
cia  .  il.  Beau  Parc  du  Prince  Chigi  .  Beaucoup  de 
belles  promenades  .  V.  P  ouvrage  de  Lucidi  . 

Ardea.  D.  d.  R.  22.  M.  F.  Danac  ,  fille  d’ Acri- 
sîus;  d1  autres  disent  d’ un  des  fils  d’  Ulysse  et  de  Cir- 
cé  .  Restes  de  substructions  antiques  .  Temple  fameux  de 
Junon  décoré  de  quelques  tableaux  de  Ludius  ,  grec  , 
que  P  on  supposoit  du  temps  de  Pline  être  les  pre¬ 
miers  faits  aux  environs  de  Rome  .  H.  Rutules  .  Ca¬ 
pitale  et  résidence  de  Turnus ,  dont  le  royaume  avec 
la  capitale  appartient ,  maintenant ,  au  Duc  Césarini  . 
Virgile  En.  L.  VIL  Denys  L.  I.  Pline  L.  III.  T.  Li- 
ve  L  IV.  cet.  Voyez  sous  No  a.  le  Tumulus  de  Ju¬ 
piter  Indiges ,  ou  le  tombeau  d’  Enée  qui  périt  dans 
le  Numicus  . 

-(-  Artenn  .  D.  d.  R.  F.  Volsques  .  T.  Live  L.  IV. 

Astura  ,  D.  d.  R.  38.  M.  F.  Romains  .  Avec  un 
cliètcau  sur  un  rocher  dans  la  mer  ,  dont  le  seigneur 
lit  prisonnier  Conradin  de  Souabe  .  Maison  de  Cicéron. 
Mort  de  ce  grand  orateur  près  de  cette  Ville  ruinée. 
Plutarque  V.  Cicéron  .  Pline  L.  III. 

f  Bolæ  .  D.  d.  R  F.  Æques  .  T.  Live  L.  IV.  VI. 
Denys  L.  VIII. 

f  Bovillœ  .  D.  d.  R.  10.  M.  F.  Albains  .  E.  Théâ¬ 
tre  ,  Schola  Gracca  .  a.  Mommicnta  Juliœ  gentis  sur 
l’emplacement  de  la  Villa  Colonna.  La  célèbre  Apothéo. 
se  d’ Homère  et  la  Table  Iliaque  du  Capitole  y  ont  été 
trouvées .  b.  Temple  de  la  bona  Dea  .  Près  de  cet  en¬ 
droit  Milon  tua  Clodius  .  Florus  L.  I.  C.  XI.  Proper¬ 
ce  L.  IV.  El.  L 
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\  Capenae  .  D.  d.  R.  a5.  M.  F.  Hetrusques  .  R. 
par  les  Romains.  Stephanus  Epitom.  T.  L.  L.  XXVII. 

f  Catneria  .  D.  d.  R.  17.  M.  F.  Albains  .  Prise 
par  Tarquin  l’ancien  .  Pline  L.  III.  C.  V.  T..  Live 
L.  I.  Denys  L.  II. 

Carejae  .  D.  d.  R.  12.  M.  F.  Hetrusques  .  Fron- 
tin  .  L.  de  Colon.  Ovide  Fast.  II.  Properce  L.  IV.  et  XI. 

f.  Cenina  .  D.  d.  R.  19.  M.  F.  Sabins  .  H.  Latins. 
Plutarque  dans  Romulus  . 

Cinthianum  .  D.  d.  R.  17.  M.  F.  inc.  II.  Latins  . 
E.  Temple  de  Cinthia  ou  Diane  . 

Circaei  '.  D.  d.  R.  76.  M.  F.  Tarquin  le  super¬ 
be  ,  qui  le  bâtit  pour  servir  de  forteresse  qui  put  dé¬ 
fendre  les  frontières  de  Rome  du  côté  de  la  mer  .  Ca¬ 
pitale  de  la  presqu’  ile  apparemment  ,  fut  environée 
de  la  mer  à  P  epoque  d’  Homère  .  Grotte  et  petit 
Temple  de  Circe  encore  existant  du  temps  des  Ro¬ 
mains  .  Les  prêtres  y  montrèrent  annuellement  aux  cro- 
yans  une  partie  du  vaisseau  d’ Ulysse  avec  la  coupe  , 
dont  ce  héros  s’  etoit  servi  •  Connue  déjà  aux  anciens 
par  la  richesse  de  sa  végétation  et  par  la  quantité  de 
ses  plantes  medicales  .  Restes  de  murs  dits  Cyclopéens. 
V.  Mémoires  de  1’  Instit  .  d.  F.  An.  îa.  p.  2 4-  « 
Circaei  .  San  Felice  ,  3.  Monum.  »  Les  murs  en  pier¬ 
res  polygones  ont  Tarquin  le  Superbe  ,  et  d  autres 
Romains  pour  auteurs  .  V.  Denys  L.  IV.  Restes  de  plu¬ 
sieurs  villa  Romaines  .  Denys  L.  IV  Pline  L.  III.  C. 
V.  Diodore  L.  IV. 

\  Collatia  .  D.  d.  R.  5.  M.  F.  Sabins  .  H.  La¬ 
tins  Patrie  de  Lucrezia  .  Pline  L.  III.  C.  V.  Virgile 
En.  L.  VIII.  Sil.  Italicus  L.  VIII.  T.  Live  L.  I. 

f  Corbiurn  .  D.  d.  R.  16.  M.  F.  inc.  Forteres¬ 
se  des  Latins  .  Denys  L.  VIII.  T.  L.  III. 

Cora  .  D.  d.  R.  3g.  M.  F.  Argos  ,  frère  de  Ti- 
hurtus  et  de  Catillus  ,  Fondateurs  de  Tibur  (?)  .  IL 
Albains  puis  Romains.  Restes  interressans  du  temple 
d’  Hercule  au  sommet  de  la  ville,  et  du  temple  de 
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Castor  et  Pollux  avec  des  substructions  des  Thermes 
appartenans  h  ce  temple  .  Substructions  ,  dits  :  murs 
Cyclopéens  ,  Souterrains  fort  étendus  .  Strabon  L.  V. 
Virgile  En.  L.  VII.  Properce  L.  IV.  El.  XI. 

f  Corioli  D.  d.  R.  R.  18.  M.  F.  Volsques.  Pris 
par  Martius  Coriolanus  R.  par  les  Romains  .  Denys 
L.  IV.  T.  Live  . 

j  Corniculum  .  D.  d.  R.  17.  M.  F.  Sabins.  H. 
Latins  .  Pris  par  Tarquin  1’  ancien  .  Denys  L.  VIII. 
IX.  T.  Live  L.  I. 

Crustumerium  .  D.  d.  R.  9.  M.  F.  Latins  .  Pris 
par  Tarquin  1’  ancien  :  Pline  L.  III.  C.  V.  T.  Live 
L.  XLI.  Sil.  Italicus  L.  VIII. 

Cures  .  D.  d.  R.  28.  M.  F.  Sabins  .  Résidence 
du  roi  Tatius  qui  vint  à  Rome  regner  avec  Romulus  . 
Properce  L.  III.  El.  10.  Stace  L.  IV.  C.  V.  Virgile 
En.  L.  VIII.  T.  Live  L.  I. 

Digentia  .  D.  d.  R.  3i.  M.  F.  Sabins  .  Vis-à-vis 
de  ce  petit  bourg  ,  sur  une  colline  se  voit  encore  la 
place  de  la  villa  d’ Horace  dans  un  coin  entouré  de 
hautes  montagnes  ,  dont  la  plus  élevée  est  celle  appel- 
lée  Lucretilis  .  On  y  montre  encore  quelques  restes  d’une 
vieille  mosaïque  et  d’ une  fabrique  ruinée  .  V.  Cliau- 
py  Maison  d’ Horace  ,  et  1’  ouvrage  de  De-Sanctis  . 

f  Ecetra  .  D.  d.  R.  38.  M.  F.  Volsques  .  R.  par 
les  Romains.  Denys  L.  IV.  VIII. 

Ereturn  .  D.  d.  R.  i5.  M.  F.  Sabins  .  E.  Temple 
fameux  de  Junon  ou  de  Here  ,  d’ où  la  ville  a  reçu 
le  nom.  Point  de  restes.  Strabon  L.V.T.Live  L.  XXVI. 

Empulium  .  D.  d.  R.  21.  M.  F.  Æques  .  T.  Li¬ 
ve  L.  VIL 

f  Æsulae  .  D.  d.  R.  20.  M.  F.  Æques.  V.  Y  ode 
19.  L.  III.  d’ Horace  .  Pline  L.  IH.  C.  V. 

Falerium  .  D.  d.  R.  38.  M.  F.  Pelasges  H.  He- 
trusques  .  E.  Temple  de  Junon  ressemblant,  selon  De¬ 
nys  ,  à  celui  d' Argos  .  Ruines  d’ une  partie  de  la  vil- 
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V.  T.  Live  L.  IV.  Caton  de  Origg.  ' 

Ferentinum  .  D.  d.  R.  ^5.  M.  F.  Volsques  .  Sub¬ 
stituerions  en  polygones  irréguliers  aux  murs  et  aux 
portes  de  la  ville  ainsi  qu’  à  F  évêché  ,  dits  :  murs  Cy- 
clopéens  .  Monument  de  hors  de  la  ville  .  Strabon  L.  V. 
Sil.  Ital.  L.  VIII.  T.  Live  L.  XXXV.  Frontin  L.  de 
col.  «  Oppidum  muro  ductum  .  Ager  ejus  prœinio  , 
militibus  est  assignatus  . 

Ferentum  .  D.  d.  R.  3g.  M.  F.  Hetrusques  .  Vi- 
truve  L.  II.  C.  VII.  Strabon  L.  IV, 

j-  Fescennium  .  D.  d.  40,  F.  Argives  ,  selon  Soli- 
nus.  Virgile  en  L  VII.  Pline  L.  III.  C.  V.  Servius  . 
Denys  L.  I.  Thucidide  L.  IV. 

-j-  Ficana  .  D.  d.  12.  M.  F.  Latins.  Prise  par  An- 
cus  Martius .  Pline  L.  III.  C.  V.  T.  Live  L.  I. 

j  Ficulea  vêtus  .  D.  d.  R.  îo.  M.  F.  Latins  Pri¬ 
se  par  Tarquin  F  ancien.  T.  Live  L.  I. 

Fidenæ  .  D.  d.  5.  et  demi  M.  F.  Latins  et  He- 
trusques  .  E.  Amphitéàtre  qui  s’  écroula  sous  le  régné 
de  F  empereur  Tibère  pendant  la  représentation  ,  où  pé¬ 
rirent  plus  de  5o  ,  000  personnes  (?)  .  Promenades  fa¬ 
vorites  des  anciens  Romains  .  Peu  de  restes  dans  le  champ 
entre  Castel  Giubileo  et  la  Serpentara  .  Denys  L.  III. 
Virgile  En.  L.  VI.  Sil.  Ital.  L.  XV.  T.  Live  L.  I.  II.  III. 
cet.  cet.  Svetone  en  Tibère  . 

4  Flavianum  .  D.  d.  R.  17.  M.  F.  inc.  H.  He¬ 
trusques  .  Sil.  Ital.  L.  VIII. 

Forum  Appii .  D.  d.  R.  42-  M-  F-  Appius  Clau- 
dius  Coecus  ,  près  de  la  route  du  même  nom.  E.  Fo¬ 
rum  ,  Temple  d’ Æsculape  . 

Forum  Claudii  .  D.  d.  R.  28.  M.  F.  F  Empereur 
Claudius  sur  la  route  du  même  nom. 

Forum  Popilii  ou  Populi  .  F.  Romains  dans  les 
guerres  puniques  ,  au  dessus  de  Rocca  di  Papa  et  domi  ¬ 
nant  le  champ  d’ Hannibal  sur  le  mont  Cavo  .  b  ière  lu- 
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meuse  des  peuplades  Latines  à  cet  endroit  pendant  les 
fêtes  célébrées  au  temple  de  Jupiter  Latiaris  . 

f  Fregennæ  .  D.  d.  18.  M.'F.  Hetrusques .  Stra- 
bon  L.  Y.  Silius  Ital.  L.  VIII.  T.  Live  L.  XXVI. 

Frusino.  D.  d.  R.  56.  M.  F.  Volsques.  T.  Live  L.  X. 
Plautus  in  Gaptivis  .  Cicéron  ad  Atticum  L.  IX.  ep.  IV. 

Gabii  .  D.  d.  R.  i  2.  M.  F.  Argives  ou  Albains  , 
ou  selon  la  tradition  ,  deux  frères  Galacto  et  Bio.  Prise 
par  Tarquin  le  superbe  successivement.  B.  par  les  Romains 
Decouverte  dans  le  siècle  passé  1  792.  par  Gavin  Hamilton , 
peintre  Anglais  qui ,  par  les  fouilles  qu’  il  y  dirigea,  a  enri¬ 
chi  considérablement  le  beau  Cabinet  Borghese  qui  a  été 
envoyé  à  Paris  .  E.  Temple  fameux  de  Junon  ,  temple  de 
Bacchus,  de  Vénus,  de  Ccrés,  et  de  Pomotie.  Restes  d1  un 
temple  d’ un  Théâtre  et  d’ un  Forum  .  Situé  tout  autour 
d’ un  volcan  éteint ,  du  côté  de  Tusculum.  Strabon  L.  V. 
Pline  L.  III.  C.  V.  Virgile  En.  L.  VI.  T.  Live  L.  I. 

Lanuvium  .  D.  d.  R.  20.  M.  F.  Albains  .  R.  dans 
les  guerres  civiles  ,  E.  Temple  de  Jupiter  Jugus  ,  de 
Mars,  d’ Apollon,  de  Mercure,  de  Cerés ,  de  Vertumnus 
et  de  Flore  .  Près  de  la  ville  à  1’  endroit  appelle  :  S.  Gen- 
narello  ,  a.  le  fameux  temple  de  Juuo  Caprotina  ou  Fe- 
ronia  ,  ou  Prouuba  ,  dans  un  bois  sacré  ,  sous  lequel  fut 
une  caverne  gardée  d’ un  dragon  ,  dans  laquelle  les  jeu¬ 
nes  personnes  de  1’  autre  sexe  des  environs  offrirent  an¬ 
nuellement  un  sacrifice  a  la  déesse  ,  en  s’  assujettissant 
à  une  preuve  de  chasteté  .  Cette  espièglerie  a  été  de- 
truite  au  cinquième  siècle  .  b.  Ruines  d’ un  Amphithéâ¬ 
tre  .  c.  Ruines  de  la  Villa  d’ Antonin  le  pieux  .  d.  Villa 
d’ Auguste,  e,  Villa  de  Cicéron,  f.  Villa  de  la  famille 
Sallustia  .  Patrie  de  Milon ,  ami  de  Cicéron  .  Annean 
fabuleux  d’ Enée  .  Cicéron  in  orat.  pro  Milone  .  Ovi¬ 
de  Fast.  L.  VI.  T.  Live  IV. 

f  Laviciim  .  D.  d.  R.  22.  M.  F.  Latins  .  Stra¬ 
bon  L.  V.  Sil.  Italiens  L.  XII.  Virgile  Enekl.  L.  VII. 
T.  Live  L.  XXVI.  V.  la  Dissertation  de  Fabroni  . 
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Lavinium  .  I).  cl.  R.  18.  M.  F.  Enée  ,  pour  hono¬ 
rer  sou  épouse  Lavinia  .  E.  Temples  de  Vesla  ,  de  Vé¬ 
nus  ,  des  Pénates  ,  soigneusement  honorés  par  le  peu¬ 
ple  Romain  .  T.  Live  L.  I.  Servius  acl  Virg.  En.  L.  I. 
III.  VI.  VII. 

Laiiren/.um  .  D.  d.  R.  16.  M.  F.  Faunus  ,  roi  des 
Aborigènes ,  selon  la  tradition  .  Résidence  du  roi  Lati- 
nus  à  T  arrivée  d’  Enée  dans  le  Latium  .  E.  Temples 
de  Jupiter  ,  de  Junou  ,  de  Minerve  ,  d’ Apollon  .  Près 
de  la  ville  les  Bois  sacrés  de  Saturne  ,  de  Picus  ,  d’ Ita- 
lus  et  de  Faunns  .  Restes  de  plusieurs  édifices  antiques 
d’  une  route  pavée  et  d’  un  acqueduc.  Pline  L.  III. 
C.  V.  P.  Mêla  L.  II.  c.  IV.  Denys  L.  I.  Virgile  En. 
L.  VII.  T.  I  Ave  L.  I.  Sur  la  position  du  Laurentinuni 
de  Pline  le  jeune  ,  Voyez  la  lettre  critique  de  Mr.  1’  Ab¬ 
bé  Fea  Rome  1802.  FuLoni  . 

.  n 

Longiaiiurn  .  D.  d.  R.  i8.  M.  F.  inc. 

|  Longula.  D.  d.  R.  35.  M.  F.  Latins.  T.  Live  L.  IL 

Lorium  .  D.  d.  R.  n.  M.  F.  Hetrusques  .  Patrie 
de  1'  Empereur  Antonin  le  pieux.  Julius  Capitolinus  V.  A. 

Mandela  .  I).  d.  R.  3o  M.  F.  Sabins  \  .  1’  epitre 
XVI IL  L.  I.  d’  Horace  . 

|  Medullia  .  D.  d.  R.  12.  M.  F.  Latins.  Prise 
par  Tarquin  P  ancien  .  T.  Live  L.  1. 

|  Mugilla.  1).  d.  R.  F.  Volsques.  Pline  L.  111.  C.  V. 

f  Mucamitis  .  D.  d.  R.  F.  Volsques.  Pline  L.  IM. 
C.  V. 

Dïernus  .  D.  d.  R.  19.  M.  F.  inc.  fameux  par  le 
Bois  sacré  de  Diane  .  Strabon  L.  V. 

Nynfa  D.  d.  R.  4°-  M.  Restes  d' un  ]N  y  m  pliée  . 
Pline  L.  III.  C.  V. 

Xepetc  .  I).  d.  R.  32.  M.  F.  Hetrusques.  T.  Li¬ 
ve  L.  VL  Frontin  de  Colon.  Proc  ope  B,  Goth.  L.  IV. 

Nomenturn  .  D.  cl.  R.  1 4-  M.  F.  Latins  .  Prise  par 
’l  arquin  1’  ancien  .  Denys  L.  IL  V.  T.  Live  L.  I. 

Norba  .  D.  d.  R.  4t>-  M.  F.  Hercule  (?)  .  H,  Ro¬ 
mains  qui  v  ont  bâti  ,  a  ta  première  époque  de  leur 
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république  ,  la  troisième  forteresse  contre  les  Volsques 
les  deux  autres  ,  Siguia  et  Circeji  avoient  Tarquin  le 
superbe  pour  fondateur  .  R.  dans  les  guerres  civiles  par 
Lepidus  .  E  Temple  d' Hercule  .  Restes  de  Substru- 
ctions  ,  dites:  Murs  Cyolopéens.  T.  Live  L.  II.  VIII. 
Appianus  Civ.  bell.  L.  I.  Ce  passage  de  T.  Live  nous 
apprend  bien  positivement  ,  qu’  on  a  eu  tort  de  mettre 
les  ruines  de  Norba  sur  la  liste  des  murs  Cyclopeens  . 
V.  les  M.  r  Inst,  de  F.  an.  12.  p.  ^4-  V.  les  paroles 
de  T.  Live  :  et  Norbam  in  montes  ,  novam  coloniam, 
<jit.ee  arx  in  Pomnlino  esset ,  miserunt  •  Les  ruines  qui 
s’  y  trouvent  ,  ne  sont  que  des  restes  de  la  Forteresse 
Romaine  . 

4  Ort.ona  D.  d.  R.  20.  M.  F.  inc.  T.  Live  L  III. 
Denys  L.  X. 

Ostia  .  D.  d.  R.  i3.  M.  F.  Ancus  Martius  ,  avec 


des  Salines  et  un  port.  R.  par  Marius  ,  les  inonda¬ 
tions  du  Tibre  et  les  Sarrasins  .  E.  Temples  de  Ju¬ 
piter  Patulcius  ,  de  Junon  ,  de  Neptune  ,  du  Père  Ti- 
berinus  ,  de  Castor  et  Pollux  ,  de  Mercure  ,  de  Mars  , 
de  Vénus  etc.  Des  fouilles  qu’  on  y  a  faites  pendant 
le  siècle  passé  on  a  retiré  quantité  de  monumeiu  pré¬ 
cieux  ,  dont  plusieurs  sont  à  la  nouvelles  Galei’ie  du 
Vatican  .  Restes  d’ un  temple  et  de  beaucoup  d’  autres 
édifices  .  V.  en  le  Plan  dans  les  Monumens  inédits  de 
Mr.  Guattani  et  dans  1’  exacte  description  de  Mr.  Fea  . 
T.  Live  L.  I.  Aurel.  Victor  Florus.  L.  I.  C.  IV.  Denys 


L.  III.  et  V. 

4  Pedum  .  D.  d.  R.  i3.  M.  F.  Latins.  T.  Live 
L  IL  Pline  L  III.  C.  V.  Denys  L.  VIII. 

4  Polil.oritim  .  D.  d.  R.  21.  M.  F.  Latins.  Denys 
L  VIII.  T.  Live  L.  I.  Prise  par  Ancus  Martius  . 

4  Polusca  ,  D.  d.  R-  4o.  M.  F.  Latins  .  Denys 
L  VIII.  T.  Live  L.  II. 

Portas  Claudii  et  Trajani  .  D.  d.  R.  i3.  M.  Port 
magnifique  et  bien  digne  de  la  grandeur  Romaine. 


Ville  considérable  .  E.  Temple  d’ Hercule  ,  dont  il  y  « 
encore  des  restes  ainsi  que  du  Port. 

Prameste  .  D.  d.  R.  :>3.  M.  F.  Grecs  ,  h  ce  que 
F  on  suppose  .  H.  Albains  et  puis  Romains  .  R.  par 
Sylla  dans  la  guerre  contre  Marius  le  jeune  ,  qui  s’  v 
donna  la  mort  .  C  est  jusque  là  que  s’  avança  Pyrrhus 
roi  d’ Epire  contre  Rome  en  dressant  son  Camp  entre 
Palestriue  et  Gallicano  .  V.  Eutrope  L.  II.  L.  VIII. 
Flo  rus  L.  I.  18.  L’an  de  Rome  Pyrrhus  monta 

sur  la  forteresse  pour  observer  de  là  la  position  de 
Rome.  G’  est  aussi  de  ce  côté  là  que  Hannibal  est  venu 
attaquer  la  Capitale  de  ses  ennemis  mortels  .  La  ville 
moderne  est  située  sur  1  emplacement  du  temple  an¬ 
tique  de  la  fortune,  dont  les  fondemens  lui  servent 
encore  de  substructions  .  Ce  temple  fut  le  plus  grand  , 
le  plus  magnifique  ,  et  le  plus  fameux  de  tous  dédiés 
à  cette  dresse  .  Prusias,  roi  de  Bithynie  accompagné  de 
son  fils  Nicomede  ,  vint  y  sacrifier  à  la  Fortune  1  an 
de  Rome  58a.  T.  Live  L.  XLV.  Carnéades  ,  philosophe 
Atheneen  qui  ,  1  an  de  Rome  6os>..  ,  étoit  allé  voir  ce 
temple  ,  disoit  à  sou  retour  en  Grèce  :  qu’  il  n’  avoit. 
jamais  trouve  de  Fortune  aussi  fortunée  que  celle  de 
Palestriue  .  Cicéron  de  Div.  L.  II.  et  dans  Lucullus 
n.  4-  Ruiné  et  rebâti  par  Sylla  ,  Cicéron  de  Divinat  . 
L.  II.  4i.  T.  Live  L.  XXIII.  Juvenal.  Sat.  XIV.  Res¬ 
tes  de  murs  dits  Cyclopéens  .  Fameuse  Mosaïque  dans  la 
Villa  Barbe  nui  .  Près  de  la  ville  il  y  avoit  un  grand 
nombre  des  plus  belles  \  ilia  des  anciens  Romains  qui 
aimoient  beaucoup  le  séjour  à  Preneste  à  cause  de  la 
grande  fraicheur  de  ses  environs  pendant  les  chaleurs  de 
r  été  .  Peu  de  restes  a.  de  la  Villa  d’  Auguste  b.  de 
la  \  ille  d’  Antonin  le  pieux  c.  de  celle  de  Centronius 
il.  de  celle  de  Cilon  .  Avant  d’ arriver  à  la  ville  on 
passe  sur  un  grand  morceau  de  route  antique  bien  con¬ 
servé  .  Le  bel  Antinous  du  palais  Braschi  y  a  été  trou¬ 
ve  .  Virgile  En.  L.  Vil.  Servius  .  Strabon  L.  V.  Pline 
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L  III.  G.  V.  T.  Live  en  beaucoup  d'  endroits  .  V.  1  ou¬ 
vrage  de  Mr.  Petrini  . 

Privai’ nam  .  D.  d.  R.  5o  M.  F.  Volsq  tics  .  R.  par 
îes  Romains  .  Peu  de  restes  .  Virgile  En.  L.  XI.  Valer. 
Maximus  L.  VI.  C.  II.  T.  Rive  L-  IlE  V.  VIII.  Dans 
ce  dernier  passage  cet  auteur  nous  rapporte  ,  que  le 
Consul  Plautius  avoit  fait  jetter  bas  les  murs  de  cette 
ville  »  dirutis  Priverai  maris  »  •  Frontin  nous  raconte 
que  Priveruum  fut  une  ville  entourée  de  murs  par  une 
colonie  de  Soldats  .  »  Oppidum  muro  duclurn  colonia 
Miles  dedaxit  sine  colonis  .  Donc  les  restes  des  mo- 
vmmens  pelasgiques  que  V  on  prétend  avoir  vu  à  Pri- 
vernum  ,  ne  pourront  dater  que  du  temps  des  Romains  . 

Rossulum  ,  D.  d.  R.  -il\.  M.  F.  Hctrusques  .  R. 
par  les  Romains  .  Pline  .  L.  lit.  G.  V. 

4  Robnraria  .  D.  d.  R.  10.  M.  b.  Latins.  Pline 
L.  III.  G.  V.  T.  Live  . 

f  Saf.r  icuin  .  D.  d.  R.  29.  M.  F.  Antiates  R.  par 
les  Romains  pendant  les  guerres  civiles  .  P.  Live  L.  VI. 

f  Sassula  .  D.  d.  R.  20.  M.  F.  Æques  .  Prise  par 
ks  Romains  .  T.  Live  L.  II. 

Setia.  D.  d.  R.  45.  M.  F.  Saturne  ou  Hercule  , 
selon  la  tradition.  H.  Volsques  et  Albains,  puis  Ro¬ 
mains  .  Célèbre  par  la  bonté  de  ses  vins  du  temps  des 
Romains.  Restes  du  fameux  temple  de  Saturne  fugitif, 
d’une  Curia  ,  d  un  palais  ,  d’  un  aerarium  et  d  un  fo 
rum  .  Vellejus  Paterculus  L.  I.  Pline  L.  XlV.  C.  VI. 
Martial.  T.  Live  . 

f  Scaptia  D.  d.  R.  17.  M.  F.  Latins .  Denys  L. 
V.  Pline  L.  III.  G.  V. 

Si  "nia  .  F.  Tarquin  le  superbe  qui  y  fonda  une 
forteresse  contre  les  Volsques  ,  les  Æques  et  les  Ber¬ 
niques  après  que  ses  soldats  ,  qui  y  passèrent  leurs  quar¬ 
tiers  d  hiver  ,  y  avoient  fortifié  leur  Camp.  Restes  du 
temple  de  Jupiter  Asturius  ,  de  quelques  cisternes  et  de 
murs  ,  dits:  Cyclopéens .  V.  les  Mémoires  de  1  Insti- 
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tut  An.  1  ü.  p.  a4-  Strabon  L.  V.  Denys  L.  IV.  T.  Live 
L.  I.  Frontin  de  Colon  .  Le  dernier  de  ces  auteurs  clas¬ 
siques  nous  dit  de  la  manière  la  plus  positive  ,  que 
les  Fortifications  et  les  murs  de  Segni  ont  les  Romains 
pour  auteurs  .  »  Signia  mura  ducta  colonia  ,  a  militi- 
bus  et  triumviris  munita  ».  Ceci  s’  accorde  parfaitement 
avec  le  récit  qu  en  a  fait  Denys  ,  en  parlant  de  la  fon¬ 
dation  de  cette  ville  .  V.  ce  que  le  père  Volpi  L.  VIL 
p.  180.  et.  Sigonius  de  A.  I.  1.  L.  II.  p.  80.  ont  dit 
à  cet  egard.  C’est  donc  en  se  fondant  sur  la  foi  histo¬ 
rique  de  ces  deux  auteurs  classiques  ,  que  je  viens  de. 
citer  ,  qu’  on  ne  pourra  point  admettre  1’  opinion  des 
ceux  parmi  nos  savans ,  qui  supposent  que  les  murs  en 
polygones  irréguliers  a  Segni  lussent  1’  ouvrage  des  Pe- 
lasges  . 

Somnina  .  D.  d.  R.  5 7.  M.  F.  Volsques  . 

Sublaqueum  .  D.  d.  R.  38.  M.  F.  inc.  Autrefois 
Villa  de  Néron  .  Tacite  Annales  L.  XIV.  Pline  L.  111. 
C.  V. 

Sulmo  .  D.  d.  R.  43-  M.  F.  Solymus  Phrygien  , 
selon  la  tradition.  Virgile  En.  L.  VIII.  Pline  L.IIF  C.  V. 

Sutrium  .  D.  R.  28.  M.  F.  Pelasses  E.  Restes 
d’ un  Amphithéâtre  creusé  dans  le  roc  vil  de  Peperino. 
Caton  de  origg.  Vellej  .  Paterculus  L.  I.  Appianus  Civ. 
bellor  .  L.  V. 

4  Suessa  Pometia  .  D.  d.  R.  57.  M.  F-  Volsques  . 
Ville  fameuse  par  ses  richesses  .  Prise  par  Tarquin  le  su¬ 
perbe  ,  qui  y  fit  un  butin  immense  ,  dont  il  fit  élever 
plusieurs  grands  édifices  à  Rome  et  dont  il  employa 
une  partie  à  la  constructiou  du  temple  de  Jupiter  Ca¬ 
pitolin  .  Ruinée  sous  la  république.  Live  L.  I.  Caton 
in  Origg.  L.  IL  Strabon  L.  V.  Denys  L.  VI. 

Suna  .  D.  d.  R.  35.  M.  F.  Pelasges  et  Aborigè¬ 
nes  (?)  Denys  ,L-  1-  Strabon  L.  V. 

Tibur  .  b’;  Tiburtus  et  Catilus  ,  frères  ,  Argives  (?) 
Plus  ancienne  que  Rome.  Célèbre  par  la  beaute  de  »a 
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position  aussi  bien  que  par  la  salubrité  de  son  climat 
et  très  fréquentée  pour  cela  par  les  anciens  Romains  , 
qui  T  ont  embellie  cîe  beaucoup  de  beaux  édifices  .  Beau¬ 
coup  de  restes  d’ Antiquités  dans  ses  environs.  1.  Tem¬ 
ple  rond  de  Vesta  dans  la  cour  de  1’  auberge  dite  : 
délia  Sibilla  où  1’  on  est  assez  bien  logé  ,  au  dessus  de 
la  Grotte  de  Neptune  à  laquelle  on  descend  par  un 
sentier  fort  commode  ,  fait  par  ordre  de  Monsieur  le 
Comte  Minllis  lorsqu’  il  étoit  Gouverneur  général  des 
Etats  Romains  .  t.  Temple  de  la  Sibilla  Tiburtina  . 
maintenant  1’  Eglise  de  S.  George  .  3.  Villa  de  Vo- 
pîscus  poétiquement  décrite  dans  les  Sylvae  de  Sta- 
tius .  4.  V  ilia  de  Catullus  au  Monastère  de  S.  Ange- 
lo  .  5.  Maison  Tiburtine  d’ Horace  .  6.  Villa  de  Tibul- 
le  .  7.  Villa  de  Q.  Varus  qui  périt  contre  Arminius  . 

Villa  de  Ventidius  Bassus  ,  où  1’  on  voit  des  substru- 
ctions,  dites  :  Murs  Cyclopéens,  destinés  à  servir  de  base 
à  la  fabrique  principale  de  la  Villa  Romaine  et  appar¬ 
tenant  par  conséquence  au  plan  de  1’  ensemble  .  9.  Villa 
de  Coccejus,.  10.  Villa  de  Munatius  Plancns  (  selon 
une  inscription  trouvée  â  cet  endroit  )  où  il  y  a  des 
fabriques  romaines  avec  des  substructions  en  polygones 
irréguliers  ,  derrière  Vitriano  .  1  1.  Villa  de  Mesius  .  1  2. 
Villa  de  Lepidus .  i3.  Villa  de  Coelius .  i4-  Villa  de 
Cynthia  avec  son  tombeau  ,  dont  il  est  parlé  dans 
1  Eleg.  XII.  XIII.  et  T  Eleg.  VI.  L.  IV,  de  Properce.  i5. 
Beau  monument  sépulcral  de  la  famille  Plantia  ,  au 
pont  Lucano  ,  16.  Villa  de  Paternes  .  17.  Temple  de 
la  loux  .  18.  Villa  de  Maecènes  .  19.  Temple  d’  Her¬ 
cule  ,  le  plus  grand  aux  environs  de  Rome  et  d’  une 
haute  antiquité  ,  dans  la  ville.  20.  Villa  de  Salluste  21. 
Villa  de  Rubellius  .  22.  Villa  de  Capiton  .  ni.  Villa 
des  Pisons  ,  amis  d’ Horace  .  24.  Villa  de  Cassius  .  n5. 
v  ilia  de  Brutus  .  C’  est  dans  cette  villa  que  se  voit  un 
petit  morceau  de  mur,  dit:  Cyelopéen  ,  dont  on  s’est 
servi  pour  donner  plus  de  solidité  à  F  une  des  extré- 
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mîtes  du  bâtiment  principal  .  Près  de  fa  on  remarque 
un  autre  morceau  de  mur  de  cette  même  nature  beau¬ 
coup  plus  considérable,  cité  dans  les  Mémoires  de  F  Inst, 
de  Fr.  An.  12.  p.  20.  «  Agli  Olivcti  di  Casciano  .  « 
Mais  celuiei  pose  dans  toute  sa  longueur  de  presque  120. 
pieds  sur  un  autre  mur  de  construction  absolument  ro— 
niaine.  26.  Villa  de  Popilius  .  2j.  Villa  d  Ælius  Ru- 
ber  .  28.  Villa  de  Fuscus  ,  à  laquelle  paroit  appartenir 
le  mur  ,  dit  Cyclopeen  ,  cjue  nous  venons  de  ciier  .  2<j. 
Villa  de  Flaccus  .  do.  Villa  d  Atticus  .  3 1 .  Temple 
de  la  bona  Dea  ou  de  Fauna  ou  d’ Anna  Perenna  .  82. 
Villa  de  Syphax ,  roi  captif  de  Numidie .  33.  Villa  de 
Turpilius.  34.  Villa  de  Valerius  Maximus  .  35N  Anio 
novus.  36.  Aqua  Claudia  .  3y.  Auio  vêtus  .  38.  Pons 
aureus  .  3c).  Les  Cascadelles  A.  Villa  Adriana  .  Cet  le 
villa  magnifique  avoit  8.  milles  de  circonférence  ;  elle 
étoit  couverte  d'  une  quantité  infinie  de  plus  beaux  pa¬ 
lais  et  d’  autres  fabriques  ,  presque  tous  exécutés  sur 
les  plans  et  sous  la  direction  de  F' Empereur  Hadrien  , 
qui  le  premier  en  avoit  concu  1  idee  .  V.  Spartianus  .  V. 
Hadr.  qui  nous  racconte  que  F  idée  d’  Hadrien  en  con¬ 
struisant  cette  Villa  avoit  été  ,  d’ y  rassembler  par  imi¬ 
tation  tout  ce  qu’  il  y  avoit  de  plus  beau  en  édifices 
au  monde  .  Parmi  les  principaux  édifices  dont  il  y  a 
encore  des  ruines  011  n’  a  pu  indiquer  dans  le  petit  plan 
que  les  suivans  :  a.  a.  a.  trois  Théâtres,  b.  le  Poè- 
cile  :  c.  le  Palais  impérial,  d.  le  Canope  .  c.  les  Quar¬ 
tiers  des  Soldats  .  /.  l’Academie,  g.  un  Temple  bien 
conservé  de  Minerve  .  h.  les  Enfers  .  1.  les  Tempe  .  fi. 
les  Camps  Elisées  .  I.  le  petit  ruisseau  ,  appelé  par  Ha¬ 
drien  :  Euripus  .  A’  consulter  F  ouvrage  de  Piranesi  et 
la  description  de  del  Rè  de  cette  V  ilia  Les  Messieurs 
Reinhart  et  Gmelin  ont  gravé  et  publié  plusieurs  bel¬ 
les  estampes  réprésentant  des  Vues  et  des  Ruines  aussi 
interéssantes  que  pittoresques  qui  se  trouvent  aux  envi¬ 
rons  de  Tivoli .  Le  vues  peintes  h  F  acquarelle  de  Mon- 
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sieur  Fi/ippo  Gi unlotardi  sont  egalement  fort  recher¬ 
chées  .  Dans  la  ville  on  remarque  les  restes  des  édi¬ 
fices  antiques  suivans  :  du  Temple  de  Ju non  ,  à  S.  Bia- 
gin  ;  du  Temple  de  Diane  ,  à  S.  Andrea  ;  des  Ther¬ 
mes  antiques;  delà  Villa  de  Marius  ;  f  endroit  où  fut 
f  Amphitéàtre  et  f  emplacement  de  la  citadelle  anti¬ 
que  .  Sur  la  belle  position  de  Tivoli  voyez.  Horace 
L.  I.  Od.  y.  26.  Stace  Silvae  L.  I.  C.  3.  Catulle  F.p. 
et  n(i.  Au  temple  del  mornlo  on  trouve  des  couches  de 
tuf  volcanique  ,  ce  qui  prouve  pour  f  existence  d’  un 
Volcan ,  qui  autrefois  a  été'  en  activité  dans  le  voisinage  . 

j-  Tellenœ  .  D.  d.  R.  10.  M.  F.  Latins  .  Prise 
par  Ancus  Martius  ,  T.  Live  L.  I. 

Terracina  ou  Anxur  .  D.  d.  R.  67.  M.  F.  Grecs, 
selon  la  tradition.  H.  Volsques  ,  puis  Romains.  E.  Tem¬ 
ples  d’ Apollon  et  de  Jupiter  .  Restes  du  Palais  de  Théo- 
doric  et  du  vieux  port.  Pline  L.  DI.  C.  V, 

f  Trebia  .  D.  d.  R,  1 7.  M.  F.  Latins  .  Pline 
L.  III.  C.  V. 

Tusculum.  D.  d.  R.  1 4-  M.F.  Telegonus,  fils  d’Ulisse, 
selon  la  tradition  .  R.  au  moyen  âge  .  Résista  fortement 
à  Hannibal  lorsqu’  il  vint  attaquer  Rome.  E.  Temples  de 
Jupiter  Conservateur  ,  de  Diane  ,  de  Jnnon  ,  de  Miner¬ 
ve  ,  de  Castor  et  Pollux  ,  et  d’  Hercule  .  Villa  a.  le 
Tnsculanum  de  Cicéron  que  P  on  place  à  Grotta  Fer- 
rata  ,  Couvent  de  S.  Basilius  fondé  par  S.  Nil  us  ,  où 
se  trouvent  les  belles  fresques  de  Dominiquin.  b.  Vil¬ 
la  de  Q.  Cicéron,  c.  Villa  d’ Atticus  .  d.  Villa  de  J. 
Bruttis  .  e.  Villa  de  Lucejus  .  f  Villa  d’  Ilortensius  , 
orateur  et  contemporain  fie  Cicéron  .  g.  Villa  de  Varron. 
b.  Villa  d’ Anitius  .  i.  Villa  magnifique  «le  Lucullus  , 
que  P  on  suppose  avoir  occupé  l’  endroit  appelé  :  i 
Centroni  ,  on  Pareo  di  Borghese  ,  ou  Villa  Liulovi- 
sia  .  Elle  s’  étendoit  du  côté  de  f  Anio  à  une  lon¬ 
gueur  de  plus  de  trois  milles.  V.  Plutarque  V.  Luculli 
«t  Pline  L.  18.  O11  en  montre  encore  quelques  ruines  à 
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r  endroit,  (.lit:  la  Bagnara  .  k.  Villa  de  l’Empereur  Gal¬ 
ba  .  /.  Restes  d’ un  Théâtre  .  m.  Restes  de  quelques 
autres  fabriques  antiques.  La  vue  dont  on  jouit  à  Frascati 
sur  la  Campagne  de  Rome  ,  surtout  de  la  villa  Aldo- 
brandini  ,  de  Mont  Hragone  et  de  la  Ruffinella  est  vrai¬ 
ment  ravissante  .  L’  air  y  est  bon  et  frais  pendant  les 
chaleurs  de  1’ été  .  Pline  L.  IIT.  C.  V.  T.  Live  L.  II 
III.  IV.  Strabon  L.  V. 

Ulubra .  D.  d.  R.  a\.  M.  F.  Volsques .  H.  Ro¬ 
mains  .  Pline  L.  III.  T.  Live  L.  IV.  Fiontin  L.  de  Col. 

Ifinbricum  .  D.  d.  R.  36.  M.  F.  Umbriens  . 

Veji  ■  D.  d.  R.  12.  M.  On  prétend  que  le  véritable 
emplacement  si  souvent  disputé  de  cette  ville  fameuse 
n’  a  été  retrouvé  que  dernièrement  par  des  fouilles  fai¬ 
tes  par  Mr.  Georgi  à  1’  endroit  ,  où  nous  P  avons  in¬ 
diqué  ,  F.  Hetrusques  .  R.  par  les  Romains  sous  F.  Ca- 
millus  :  E.  Temple  de  Junon  ,  dont  la  statue  fut  en¬ 
levée  par  Camillus  et  transportée  à  Rome  sur  P  Aven- 
tin  .  T.  Live  L.  I.  IT.  III.  IV.  V. 

V e.litvæ  .  D.  d.  R.  27.  M.  F.  Volsques  .  Prise  par 
les  Romains  sous  la  république  ,  ruinée  tout  à  fait  et 
rebâtie  par  des  Colons  .  Patrie  de  P  Empereur  Augu¬ 
ste  ou  plutôt  de  la  famille  Octavia  .  Villa  de  P  Empe¬ 
reur  Otton  sur  la  Colline  ,  dite  :  Colle  Ottone  .  Restes 
d’ un  Temple  de  Mars.  T.  Live  L.  VIII.  Voir  le  Mu¬ 
sée  Borgia  et  le  palais  Laneellotti  . 

Verulœ  .  D.  d.  R.  68.  M.  F.  Herniques  .  Pline 
L.  IIT.  C.  V.  Florus  L.  I.  C.  XI.  Frontin.  «  Oppidum 
rmiro  ductum  .  « 

Ficus  Vavii.  D.  d.  R.  26.  M.  F.  Sabins  .  Horace 
dans  ses  epitres  etc.  etc.  Sur  le  chemin  de  Tivoli  à 
Vico  Varo  ou  remarque  ,  k  main  gauche  ,  une  coulée 
de  Lave  qui  est  venue  du  côté  des  montagnes  près  de 
Tivoli  ,  dans  lesquelles  on  n’  a  pas  pu  découvrir  jusqu’  ici 
les  moindres  traces  du  cratère  d’ un  volcan  éteint .  Il 
paroit  que  cette  Lave  a  coulée  du  Volcan  de  la  Sol- 


fatara  ,  qui  aura  fait  partie  de  ces  montagnes  avant 
qu1  il  s’  est  affaissé  .  La  forme  de  la  Vallée  des  Casca- 
delles  ,  remplie  de  précipices  ,  formées  par  des  fentes 
violentes  ,  la  montagne  fendue  (  monte  spaccato  )  la  qua¬ 
lité  des  matières  volcaniques  qui  se  sont  conservées  sur 
les  montagnes  d’alentour  paroissent  favoriser  cette  opi¬ 
nion  .  Ce  u’  aura  été  qu’  après  1’  époque  de  1’  affaisement 
du  Volcan  supposé  de  la  Solfatara  que  le  Travertin  a 
commencé  à  se  former  . 

f  Fitellia  .  D.  d.  R.  18.  M.  F.  Latins  .  T.  Li- 
ve  L.  IL  Pline  L.  III.  C.  V. 

Les  caractères  et  les  numéro  employés  dans  le  Ca¬ 
talogue  des  villes  antiques  ,  se  rapportent  au  Plan  ,  en 
marquant  les  endroits  où  il  faut  aller  visiter  les  mo- 
uumens  indiqués  . 

BOIS  SACRÉS. 

La  plus  considérables  dans  la  Campagne  de  Rome  . 

1  Bois  sacré  de  Picus  et  de  Faunus  entre  Ostia  et 
Ardea  . 

a  B.  s.  de  Diane  près  de  Ncmi  et  de  1’  Ariccia  . 

3  B.  s.  de  Feronia  près  de  Terracina  ,  vers  Monte 

Cireello  . 

4  B.  s.  de  Ferentina  prés  de  Marino  du  côté  du  Lac 

d’ Albano  ,  dans  lequel  se  tinrent  les  fameuses 
Assemblées  des  Latins  ,  appellées  Viscerationes  . 

5  B.  s.  de  Diane  ,  près  d’  Algidum  . 

G  B.  s.  de  Juno  Sospita  ou  pronuba  près  de  Lanuvium 
ou  Civita  Lavinia  . 

7  B.  s.  de  la  Nymphe  Eg'eria  ,  près  «le  Y  Ariccia  . 

<8  B.  s.  de  la  Nymphe  Eg'eria  ,  près  de  Rome  . 

9  B.  s.  de  la  Sjbilla  Tiburtina  . 

to  B.  s.  de  Feronia  ,  près  du  mont  Soracte  . 


11  15.  s.  de  Diane ,  près  de  Ferentino  . 

12  B.  s.  de  Mercure ,  près  du  tombeau  de  Caecilia 

Me  tell  a  . 

1 3  B.  s.  de  Tiburtus  ,  près  de  Tivoli  ,  entre  le  cou¬ 

vent  S.  Angelo  et  1’  endroit  appelé  :  Quintigliuolo  . 

1 4  B.  s.  de  Herilus  ,  fds  de  Feronia ,  près  de  la  route 

d’ Ostia  . 

15  B.  s.  de  la  Bona  Dea  ou  Fauna  ,  pi'ès  d’ Albano  . 

16  B.  s.  d’ Anna  Perenna  ,  près  de  Pratica  . 

17  B.  s.  de  Jupiter  Indiges ,  ou  d '  Enée  sur  le  rivage 

du  Numicus  . 

18  B.  s.  de  Mars  ,  près  de  Crustumerium  . 

19  B.  s.  des  Muses  ,  près  de  Home. 

TEMPLES 

Les  plus  considérables  dans  la  Campagne  de  Home  . 

Il  paroit  que  les  premiers  temples  que  1’  on  a  élevé 
dans  ce  pays  pour  le  culte  des  dieux  ,  furent  ceux 
consacrés  à  Diane  et  à  d’ autres  déesses  .  Dans  un  pays 
couvert  de  forêts  ,  la  déesse  de  la  chasse  devoit  bien 
obtenir  le  premier  rang. 

Temples  de  Diane  dans  les  montagnes  d1  Albano  . 
1.  près  de  P  Ariccia  .  2.  près  de  Genzano  3.  près 
d' Âlgidum  .  4-  Pl’és  de  Tuseulum  . 

T  empl  es  de  F émis  i.  entre  Lavinium  et  Ardea  .  2. 
entre  Ardea  et  Antium  ,  appelé  Aphrodisium  . 

Temples  de  Junon  .  i.  à  Gabii  .  2.  à  Lanuvium  .  3. 
à  Falerium  .  4-  à  Ai'dea  .  5.  à  Eretum  . 

Temples  de  la  Fortune  ,  1.  à  Palestrina  .  2.  à 

Antium  . 

Temple  de  Saturne  .  1.  à  Setia  . 

Temples  de  Jupiter.  1.  Au  sommet  du  mont  Al¬ 
bano  à  P  emplacement  du  Couvent  des  Passion istes  ;  fa¬ 
meux  par  les  sacrifices  des  Latins  qui  s’  y  faisoient  et 
par  les  fêtes  de  triomphe  des  armées  Romaines  . 


Temples  de  Neptune.  î .  près  d' Antium.  2.  a  Ostia. 

Temples  N  Apollon  .  1.  Au  sommet  du  mont  So- 
racte  . 

Temples  d’  Hercule  .  i.  à  Cor  a  .  a  à  libur.. 

Temple  d '  A esculape  .  1.  près  d' Albano  à  1’  em¬ 
placement  de  l’Eglise  délia  Madonna  délia  Stella  ,  vis  à-vis 
du  tombeau  dit  :  des  Horaccs  et  des  Curares  . 

F  OUÏE  I,  E  S 

Les  plus  remarquables  dans  la  Campagne  de  Rome  . 

Ea  Campagne  de  Rome  peut  avoir  de  justes  pre- 
tentious  au  titre  de  sol  classique  ,  non  pas  seulement 
pareequ’  elle  a  été  autrefois  le  théâtre  des  laits  les 
plus  mémorables  ,  vers  lesquels  les  regards  de  toutes 
les  personnes  bien  instruites  furent  diriges  pendant  tant 
de  siècles  ,  son  histoire  faisant  partie  de  leur  première 
instruction  ;  mais  surtout  par  la  raison  que,  tant  de 
chef-d’  oeuvres  des  beaux  arts  ,  qui  y  ont  cte  tran¬ 
sportés  ou  crées  durant  1’  epoque  la  plus  brillante  des 
anciens  Romains  ,  ont  été  couvert  de  cette  même  terre 
dont  ils  avoient  embelli  la  surface  .  La  decouverte  de 
ces  précieux  monumens  de  1’  antiquité  ,  dont  on  a  ete 
tant  occupé  pendant  les  quatre  derniers  siècles  presque 
partout  en  Italie  ,  dans  la  b  rance  méridionale  et  dans 
la  Grèce  ,  n’  a  été  recompensé  ,  nulle  part  ,  d’ une  mois¬ 
son  aussi  riche  qu’  elle  le  fut  dans  le  pays  ,  dont  nous 
présentons  le  plan  .  Presque  toutes  les  recherches  que 
P  on  y  a  faites  à  cet  egard  ,  ont  été  bien  avantageuses 
h  tous  ceux  qui  les  avoient  entrepris  sagement .  11^  ne 
se  passe  presque  point  d’ année  que  le  nombre  des  Sta¬ 
tues  ,  des  Groupes  ,  des  Bustes  ,  des  Basreliefs  ,  des  Pein¬ 
tures  et  des  Mosaïques  antiques  ainsi  que  celui  des  Ca¬ 
mées,  des  Pierres  gravées  et.  des  Médaillés  déjà  trouvées 
ne  se  soit  accrû  par  de  nouvelles  decouvertes .  Et  c  est 
alors  qu’  en  considérant  la  richesse  vraiment  immense 
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des  objets  de  cette  nature  déjà  découverts  ainsi  que 
celle  qui  repose  encore  dans  la  nuit  du  tombeau  ,  il 
faut  avouer  que  ce  pays  doit  bien  balancer  ,  à  cet 
égard  ,  toutes  les  autres  provinces  de  Y  Italie  reunies  . 
Du  temps  de  Winckelmann  on  comptoit  a  Rome  plus 
de  70,  ooo  ouvrages  de  ce  genre  ,  trouves  ,  pour  la 
pluspart  ,  dans  l’enceinte  aussi  bien  qu  aux  environs  de 
cette  ville .  Mais  si  nous  observons  que  tant  de  Mu¬ 
sées  d’ Angleterre  ,  d’ Allemagne  ,  de  France  ,  de  la  Hol¬ 
lande  et  de  tous  les  autres  pays  de  1  Europe  ont  tirés 
et  tirent  encore  aujour  d1  hui  leurs  incomparables  ri¬ 
chesses  de  ce  genre  principalement  de  la  même  souice  , 
on  ne  s’  étonnera  point  si  1’  on  met  le  nombre  des  produits 
des  fouilles,  faites  aux  environs  de  Rome  ,  bien  au 
delà  de  celui  que  mon  célèbre  compatriote  l’a  fixé. 

Rien  de  plus  intéressant  que  de  lire  le  petit  ouvra¬ 
ge  de  F.  Yacca  ,  qui  ne  parle  pourtant  que  de  fouilles 
faites  dans  1*  enceinte  de  Rome  même  !  Il  seroit  fort  a 
désirer  qu’  il  nous  fut  donné  une  historié  détaillée  de 
toutes  les  découvertes  faites  dans  la  Campagne  de  Ro¬ 
me  ;  elle  pourroit  être  d’une  grande  utilité  potu  fa¬ 
ciliter  de  nouvelles  fouilles,  ainsi  qu  elle  seroit  d  un 
bien  grande  intérêt  pour  tous  les  amateurs  de  an¬ 
tiquité  .  Un  ouvrage  de  cette  nature  pour  être  bien  exact , 
n’  attend  que  la  main  d’un  de  ces  littérateurs  célèbres  , 
dont  Rome  s’honore  maintenant  .  Ce  seroit  a  Monsieur 
Fea  ou  à  Monsieur  Guattaui  de  nous  en  faire  jouir  . 
Ici  1’  on  ne  doit  s’  attendre  à  autre  chose  qu  à  quelques 
notices  générales  ,  qui  ne  sauroient  être  intéressantes 
qu'  au  voyageur  seulement  et  à  ceux  qui  n  orit  jamais 
eu  assez  de  loisir  ,  pour  examiner  d’ eux  mêmes  cette 
matière . 

Quant  aux  endroits  les  plus  remarquables  pour  la  ri¬ 
chesse  des  fouilles  que  1’  on  y  a  faites  ,  il  n  y  a  pas  de 
doute  que  ce  ne  soit  Tivoli  avec  les  environs  qui  oc¬ 
cupe  la  première  place  .  Le  nombre  des  Statues  ,  des  Bas 


46 

reliefs  ,  des  fragmens  de  Groupes  ,  des  Bustes  ainsi  que 
d’ autres  objets  d’ art  qui  y  ont  été  trouvés  monte  à 
plusieurs  centaines  .  Ici  Y  on  ne  rappèle  au  voyageur  que 
le  bel  Apollon  Musagetes  avec  sept  Muses  et  les  Her¬ 
mès  de  pliilosophes  ,  maintenant  au  Vatican  ,  le  Bacchus 
couché  ,  la  Mincrva  ,  les  Hypnos  auVatican  trouvés  sur 
la  route  de  Carciano  à  1’  endroit  ,  dit  :  Pianella  di  Cas- 
sio  ;  le  vrai  portrait  d’ Alexandre  le  grand  ,  et  le  Dieu 
de  F  amour  avec  1’  arc  ,  maintenant  à  Paris  .  Dans  la  villa 
Adriana  on  a  trouvé  parmi  d1  autres  précieux  fragmens 
de  groupes  ,  la  tète  de  Menelas  ,  deux  belles  statues 
d*  Antinoiis  ,  maintenant  au  Vatican  ;  le  Pancratiaste  ,  les 
deux  Centaures  du  Capitole  ;  le  beau  buste  colossal  d’An- 
tinoüs  ,  maintenant  au  Vatican;  une  Faustine,  un  Marc 
Aurèle  ;  une  Diane  d’ Fplièse  ,  un  Faune  ,  un  Pluton  , 
deux  beaux  Candélabres  etc.  etc. 

Après  Tivoli  ce  sera  à  Palestrina  ,  où  ,  soit  dans 
le  Forum  de  1’  ancienne  ville  ,  soit  dans  les  environs  on 
a  trouvé  également  beaucoup  de  beaux  ouvrages  anti¬ 
ques  .  Le  Faune  ,  la  Danaïde  ,  une  statue  de  Lucius 
Verus  ,  Æsculape ,  et  Hygiée  ,  un  Histrion  et  tant  d’ au¬ 
tres  belles  statues  au  Vatican,  le  bel  Antinoiis  colossal 
de  Braschi  ,  et  beaucoup  de  mosaïques  et  pierres  gravées 
y  ont  revu  le  jour  . 

Les  fouilles  ,  dirigées  pas  Gavin  Hamilton  à  Ga- 
bii  r  vers  la  fin  du  siècle  passé  ,  ont  également  fourni 
une  grande  quantité  de  beaux  ouvrages  ,  envoyés  à  Pa¬ 
ris  et  connus  par  la  savante  description  qu’  en  a  faite 
le  célèbre  Ennio  Visconti  ,  le  grand  doyen  de  nos  an¬ 
tiquaires  ,  accompagnée  de  planches  ,  dessinées  par  Mon¬ 
sieur  Carnucini  ,  artiste  très  distingué  ,  et  bien  connu 
par  ses  beaux  ouvrages  . 

Les  environs  de  1’  ancien  Tusculum  et  du  moderne 
Frascati  n  ont  jamais  cessé  jusqu’à  ce  jour-ci  d’enri¬ 
chir  de  leurs  trésors  sous  terre  les  musées  de  Borne  et 
de  1’  Europe  .  11  n’  y  a  que  peu  d’  années  que  les  dé- 
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couvertes  faites'  à  la  Rufmella  ,  au  dessus  de  Frasead  , 
par  ordre  de  sou  proprietaire  Monsieur  le  Prince  de 
Canino  ont  rendu  au  jour  beaucoup  de  statues  d’ une 
grande  beauté  pour  les  draperies  . 

Les  dépendances  du  Mont  Albano  ,  aux  environs 
de  Grotta  Ferrata  ,  de  Marino ,  d’ Albano  ,  de  la  Yall’ 
Ariccia  ,  de  Cività  Lavinia,  de  Nemi  et  de  Velletri  nous 
ont  fait  présent  de  plusieurs  centaines  d’ ouvrages  an¬ 
tiques  ,  parmi  lesquelles  la  magnifique  statue  de  Diane 
avec  la  biche  envoyée  en  France  sous  le  régné  de  Lo¬ 
uis  XIII.  ,  maintenant  au  Musée  National  à  Paris,  qui 
fut  trouvée  entre  Genzano  et  l’ Ariccia  dans  les  ruines 
de  son  temple  ,  P  élégante  statue  de  la  même  deesse  à 
la  Galerie  Colonna  ,  trouvée  dans  la  Fajola  ,  ainsi  que 
celle  représentant  Diane  montium  custos ,  qui  n’ est  pas 
d’  une  moindre  beauté  ,  dans  la  Galerie  Braschi  ,  la  fa¬ 
meuse  Pallas  colossale  de  "Velletri*  maintenant  a  Paris, 
la  fameuse  Ara  réprésentant  la  naissance  de  Jupiter  ,  au 
Capitole  ,  trouvée  à  Monte  Savelli  près  d’ Albano  ,  l’Apo¬ 
théose  d’ Homère  autrefois  dans  la  Galerie  Colonna ,  la 
table  de  T  Iliade  au  Capitole  toutes  deux  trouvées  aux 
environs  de  Bovillae  ,  le  curieux  basrelief  représentant 
le  combat  des  prêtres  au  temple  de  Diane  à  Nemi  , 
trouvé  dans  la  Vall’  Ariccia  ,  méritent  d  être  cites  par¬ 
ticulièrement  . 

A’  Cora  on  a  trouvé  parmi  plusieurs  autres  belles 
antiquités  la  statue  de  Rome  triomphante  qu’  on  voit 
devant  1’  escalier  du  palais  sénatorial  au  Capitole  .  Aux 
environs  de  Terracina  ou  a  déterré  l’ incomparable  sta¬ 
tue  de  Bacchus  Indien  du  style  le  plus  antique  ,  dans 
la  Gallerie  Braschi  ,  ainsi  que  plusieurs  autres  ouvrages 
d’ un  grand  mérité  . 

C’ est  à  Antium  que  nous  devons  le  clief-d’  oeuvre 
de  1’  art  de  la  sculpture  chez  les  anciens ,  le  magnifique 
Apollon  du  Belvedère  ,  maintenant  au  Musée  Pie-Clé- 
raentin  du  Vatican,  ainsi  que  le  gladiateur  de  la  Gale- 
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rie  Borghèse  maintenant  à  Paris  et  beaucoup  d’ autres 
sculptures  du  premier  rang. 

Près  d’  Ardea  dans  le  Campo  Jemini  il  n’  y  a  que 
peu  d’années  (  1802  )  qu’ont  été  trouvées  près  de  vingt 
belles  statues  ,  plus  ou  moins  conservées  ,  dans  les  rui¬ 
nes  d’ un  grand  édifice  ,  parmi  lesquelles  celle  d’  une 
Vénus,  tout  à  fait  ressemblant  à  la  Vénus  du  Capitole  , 
se  distingue  avantageusement  .  V.  la  relation  d’ un  voya¬ 
ge  à  Ostia  etc.  etm  ,  de  Monsieur  Fea  ,  Président  des 
antiquités  de  Rome  .  J'  engage  les  voyageurs  qui  pren¬ 
nent  plaisir  à  des  pareilles  recherches  à  vouloir  bien 
lire  ce  que  ce  literateur  si  profond  dans  des  matières  d’an¬ 
tiquités  a  publié  sur  les  riches  fouilles  ,  faites  sous  sa 
direction  à  Ostia  et  dans  les  environs  où  jusqu'  ici  ,  on 
a  trouvé  plusieurs  centaines  d’ objets  de  cette  nature  . 

Les  ruines  de  P  antique  Otricoli  ont  cache  une  très 
grande  quantité  des  plus  beaux  momunens  antiques,  dont 
il  y  a  encore  une  partie  au  Vatican.  C’  est  dans  1  an¬ 
cien  Forum  ,  aux  Termes  et  à  1’  Auguslèum  qu’  011  les 
a  trouvés  pour  la  pluspart .  Ici  1’  on  ne  cite  que  la  bien 
fameuse  tète  colossale  de  Jupiter  Meilichos  ,  la  plus 
idéale  qui  nous  soit  connue  ,  maintenant  au  Vatican  ; 
la  Junon  ,  la  Vénus  victrix  ,  la  Clio  et  1'  Euterpe  ,  éga¬ 
lement  au  Vatican  ,  un  Auguste  ,  un  Caj.  Caligola  avec 
plusieurs  autres  monumens  fort  précieux.  V .  les  Anna¬ 
les  du  célèbre  Guatlani  . 

A’  côté  de  presque  toutes  les  routes  anciens  on  a 
déterré  de  temps  en  temps  de  bien  rares  monumens  . 
Près  de  la  via  Appia,  aux  environs  de  la  Cecilia  Metella 
on  a  trouvé  la  belle  Ara  du  Capitole  avec  les  douze 
dieux  ,  du  style  Grec  le  plus  ancien  ,  à  1’  endroit  dit 
il  Colombaro  ,  le  fameux  discoble,  maint,  à  Paris  ,  l’Apol¬ 
lon  Musagètes  avec  les  neuf  Muses  dans  la  Villa  Di- 
gerii  ,  maintenant  à  Stockholm  en  Suède  ,  et  une  infinité 
d’ autres  beaux  morceaux  .  Près  de  la  Via  Ostiensis 
on  a  déterré  le  beau  Sarcophage  avec  les  neuf  Muses . 


maintenant  à  Paris  ;  près  de  la  Via  Collatina  a  Y  en¬ 
droit  dit  :  Salone  ,  la  belle  Venus  accroupie  et.  le  beau 
Sarcophage  avec  les  Amazones  ,  au  Capitole  ;  près  de  la 
Via  Latina  ,  à  l’endroit  dit  :  le  Centocelle  ,  le  beau  Gé¬ 
nie  de  1’  Amour  du  plus  beau  ciseau  Grec  ,  maintenant 
à  Paris ,  et  Lycourgue  ;  près  de  la  Via  Prènestina  un 
beau  Silen  ;  près  de  la  Via  Flaminia  ,  le  Philosophe  Car- 
neades  ;  près  de  la  \  ia  Cassia  aux  environs  du  tom¬ 
beau  ,  dit  :  de  Néron  ,  une  Domitia  ;  près  de  la  route 
à  Lorium  une  Juno  Vêla  ta,  et  près  de  la  Via  Portuense 
une  Diana  Succinla  . 

Ce  ne  sont  là  que  quelques  uns  des  principaux  mor¬ 
ceaux  d' antiquité  trouvés  dans  la  Campagne  de  Rome  . 
Ce  pays  ,  situé  sous  un  des  climats  les  plus  doux  du 
monde  ,  extrêmement  fertile  ,  intéressant  pour  Y  mai  de 
la  nature  ,  et  environne  d  illustres  souvenirs*  cette  vraie 
patrie  de  1’  artiste  ,  du  littérateur  et  de  1’  homme  d’ un 
goût  solide  nous  a  fait  jusqu’  içi  assez  de  dons  de  ses 
trésors  qu’elle  recèle  dans  son  sein  ,  pour  qu’ils  puis¬ 
sent  nous  suffire  pour  nos  jouissances  ainsi  que  pour 
b  instruction  de  nos  artistes  .  Supposé  qu’  il  en  cachât 
encore  il  ne  faut  point  euvjer  aux  générations  future# 
le  plaisir  de  les  voir  sortir  de  la  nuit  du  tombeau  qui  - 
a  dessein  ,  paroit  les  dérober  à  nos  yeux  ? 

Sernper  avants-  eget  ;  certuin  vota  pete  finem  . 

Invidus  alterius  macrescit  rebus  opintis  , 

Horace  Ç.  I.  Ep.  H. 
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5°  ÉMISSAIRES  ET  ACQUEDDCS 
DANS  LA  CAMPAGNE  DE  ROME  . 
deux  émissaires  . 

L  émissaire  d' Albano  .  Ouvrage  hardi  et  éton¬ 
nant,  conduit  à  travers  un  rocher  volcanique  a  une  1- 
stancede  i  Mille  et  demi  Romain  et  a  une  profondeur 
de  plus  de  35o.  pieds  ,  au  dessous  de  Castel  Gandollo  , 
où  F  on  demande  Y  homme  qui  tient  la  clef  de  son  en¬ 
trée  .  C’  est  par  ce  Canal  souterrein  qu  on  tait  pas¬ 
ser  T  eau  du  Lac  d’ Albano  dans  la  Campagne  qui  est 
entre  Pratica  ,  Ostie  et  Rome  .  Sa  hauteur  arrive  a  ce  - 
le  de  o.  jusqu  à  12.  Palmes  Romains  et  sa  largeur  a 
celle  de  5.  Palmes  3.  Pouces.  Commence  et  termine 
pendant  deux  ans  ,  peu  de  temps  avant  L  Fisf  de  Ve- 
jes  par  Furius  Camillus  est  encore  aujourd  hm  en  usa- 
*e  et  d’ une  utilité  bien  grande  après  2218.  ans  qu  U 
a  été  éxécuté  .  On  a  gagné  par  ce  moyen  tout  le  ter- 
rein  dans  1*  intérieur  du  Cratère  qui  forme  les  boids 
du  Lac  et  une  masse  suffisante  d’ eau  pour  arroser  les 
champs  du  côté  de  Rome  (1)  .  L’architecte,  qui  en 
fit  concevoir  1’  idée  aux  Romains  et  qui  en  dirigea 
1»  éxécution  étoit  un  vieux  prêtre  ou  devin  hetrus 
aue  (2)  .  On  peut  citer  cet  ouvrage  comme  le  pre 
inier  dans  ce  genre  qui  nous  soit  connu  bien  positive¬ 
ment  .  C’  est  de  lui  que  les  Romains  apprirent  ,  sans 
doute  ,  à  faire  la  mine  par  laquelle  ils  se  sont  empa¬ 
ré  enfin  de  Yejes ,  l’ayant  conduite  au  temple  de  Ju 

(O  Cicéron  de  Div.  Plutarque  V.  V.  Cam. 

(2)  T  Live  L.  V.  „  Exsequcbatur  inde  quae  solemms  e- 
rivatio  esset  „  et  plus  bas  „  Ingens  inde  haben  captivus  va- 
tes  coeptus  ,  eumque  adhibere  Tribum  rml.tum  Cornélius  Po- 
sthumiusque  ad  prodigii  Albani  procurationem  ,  ac  deos  rite 
placandos  coepere  „ 


non  du  milien  de  leur  Camp  (i)  .  C’est  de  cette  ma¬ 
nière  aussi  que  le  sort  de  Vejes  a  dépendu  de  l’ Emis¬ 
saire  d  Albane  .  Tel  paroit  à  T  auteur  de  ce  Plan  la  con¬ 
nexion  de  ces  deux  événemens  ,  assez  frappans  ,  soit  po¬ 
ur  1  histoire  de  P  architecture  hydraulique  ,  soit  pour 
celle  de  1’  architecture  militaire  .  ‘  Les  Romains  ne  pou- 
>  oient  prendre  Vejes,  ville  forte,  située  sur  une  hau¬ 
te  Colline  et  vaillamment  défendue,  que  par  une  mi¬ 
ne  ,  et  ils  n’  ont  appris  à  faire  de  mines  que  par  F  exé¬ 
cution  de  1  Emissaire  cV  Alhano  ;  ce  qui  leur  fut  in¬ 
dique  et  enseigné  par  le  prêtre  d’ une  nation  ,  chez  la¬ 
quelle  F  architecture  étoit  plus  avancée  que  chez  eux  . 
Taïquin  1  ancien  et  larquin  le  Superbe  qui  ,  parmi 
les  rois  ,  av oient  élevé  les  plus  grands  édifices  à  Ro¬ 
me  ,  e'toient  originaires  de  cette  même  nation  .  Les  me¬ 
illeurs  artistes  chez  les  anciens  Romains  étoient  toujo¬ 
urs  des  hétrusques  . 

2.  L  Emissaire  du  Lac  de  lYemi  .  Beaucoup  mo¬ 
ins  grand  que  le  précédent  mais  presque  tout  aussi  long  . 
On  ignore  tout  à  lait  F  histoire  de  son  origine  .  Son 
niveau  est  bien  au  dessus  de  celui  d’ Alhano.  Voyez 
dans  le  Plan  F  indication  précise  de  F  entrée  et  de  la 
sortie  de  ces  deux  Émissaires.  V.  aussi  l’Ouvrage  de 
Piranesi  . 

ACQUEDUCS 

Du  Temps  de  Procope  (53y  de  n.  ère )  il  y  eut  l/\.  à  22, 

Acqueducs  qui  portoicnt  de  /’  eau  à  Home  • 

1 .  L  acqueduc  d  Appius  Claudius  Ccecus  ,  conduit 
aux  environs  des  monts  Coelius  et  Avcntinus ,  de  11, 
190.  pas  de  distance  de  la  ville  .  L’an  de  Rome,  442. 

2.  Celui  de  1  Anio  vêtus,  conduit  aux  environs 

(0  Live  V.  ,,  Opcruni  fuit  omnium  longe  maximum 
ac  laboriosissimum  ;  Cuniculus  in  arcem  hostium  coeptus  „ . 
Cunicnlus  delectis  militibus  eo  tempore  plenus  ,  in  aede  Ju- 
110111s ,  quae  in  Vejentana  arce  crat  ,  armato s  repente  edîdit. 
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les  Salines  à  une  distance  de  4^  ,  ooo  pas  de  la  ville 
par  M.  Gurius  Dentatns  .  L’an  de  Rome  ,  48 *• 

3.  Celui  de  1’  Àqua  Tepula  ,  conduit  aux  environs 
dn  mont  Viminal ,  à  une  distance  de  i  i  ,  ooo  pas;  près 
de  la  Via  Latina  ,  par  Cn.  Servilius  Caepio  et  L.  Cas- 
sius  Longinus  .  L’  an  de  Rome  ,  628. 

4.  Celui  de  1’ Aqua  Martia  ,  conduit  par  A.  Mar- 
tius  Rex  en  différentes  branches  partout  dans  la  Ville , 
à  une  distance  de  60  ,  ooo  pas  de  Rome  près  de  la  via 
Valeria  .  L’  an  de  Rome  ,  C>4o.  ,  environ  . 

5.  Celui  de  F  Aqua  Julia ,  conduit  aux  environs 
de  F  Esquilin  et  du  Palatin  à  une  distance  de  12  ,  ooo 
pas  de  la  ville  ,  par  M.  Agrippa  .  L’ an  de  Rome  ,  721. 

6.  Celui  de  F  Aqua  Virgo  ,  conduit  aux  environs 
de  la  Naumachie  de  Domitien  ,  (  Place  d1  Espagne  )  et 
de  la  Fontaine  de  Trevi  ,  à  une  distance  de  1  1  ,  ooo 
pas  ,  sur  la  route  de  Collatia  ,  par  M.  Agrippa  .  L’  an 
de  Rome  ,  735. 

7.  Celui  de  F  Alsietina  ,  conduit  au  Trastevere  à 
nue  distance  de  1 2  ,  162  pas,  près  la  via  Claudia  ,  par 
Auguste.  L’an  de  Rome,  753. 

8.  Celui  de  F  Aqua  Claudia  ,  conduit  au  som¬ 
met  de  plusieurs  collines  de  Piome  à  une  distance  de  45. 
milles  Romains  ,  près  de  Subjaco  ,  des  Lacs  Curtius  ,  Cae- 
ruleus  ,  et  Albudineus  ,  par  C.  Caligula  et  Claudius 
Empereurs  . 

g.  Celui  de  F  Anio  novus  ,  conduit  aux  pieds  de 
F  Aventiu  ,  en  entrant  près  de  la  Porte  Maggiore  ,  à 
une  distance  de  62  ,  ooo  pas  ,  près  de  la  Via  Sublaque- 
ensis  par  C.  Caligula  et  Claudius  ,  Empereurs  . 

10.  Celui  de  F  Aqua  Trajana  ,  conduit  au  Tanicu- 
le  d1  Oriolo  ,  par  Trajan  .  L’  an  de  N.  Seig.  112. 

r  1 .  Celui  de  F  Aqua  Sabatina ,  conduit  au  même 
endroit  du  Lac  de  Bracciauo  .  12-22.  Ceux  de  la  Ci- 
rnina  ,  Crabra  ,  Anionîaua  ,  Algentiana  ,  Aurélia  ,  Septi- 
miaua  ,  SevCriana  ,  Alcxandrina  ,  Annia ,  Herculana  et  Se- 
tina  .  Ceuxci  se  confondoieut  quelquefois  avec  les  autres 
que  nous  venons  de  citer  . 
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INDICATION  PRÉCISE 
DES  CHAMPS  DE  BATAILLE 

Les  plus  fameux  dans  la  Campagne  de  Rome  par  rap¬ 
port  à  V agrandissement  successif  de  VEtat  Romain 
sous  les  Rois  et  sous  la  République  . 

ï.  I^rès  de  Crüstumerium  .  Première  bataille  des 
Romains  contre  les  autres  nations  voisines  et  commen¬ 
cement  de  leur  carrière  militaire  .  Elle  se  donna  à  la 
suite  de  1’  enlèvement  des  Sabines  aux  fêtes  de  Neptu¬ 
ne  à  Rome  ,  sous  les  ordres  de  Romulus  qui  tua  le 
chef  ennemi  ,  contre  les  habitans  de  Crustumerium  et  de 
Cenina  .  V.  Tite  Live  L.  I.  L’  an  de  Rome  ,  envi¬ 
ron ,  i-io. 

2.  Près  de  Fidenae  ,  première  ville  rivale  de  Ro¬ 
me  ,  contre  les  Fidenates  seuls  .  T.  Live  L.  I.  sous  les 
ordres  de  Romulus.  L’an  de  Rome,  environ  ,  io-38. 

3.  Près  de  Feji ,  de  l’autre  côté  du  Tibre,  con¬ 
tre  les  Vejentes  ;  sous  les  ordres  de  Romulus.  T.  Li¬ 
ve  L.  I.  L’an  de  Rome,  environ,  io-38. 

4-  Près  du  tombeau  de  Cœcilia  Metella  ,  à  gau¬ 
che  ,  à  une  distance  de  5  Milles  de  Rome  ,  auprès  des 
Fossae  Cluiliae  ,  combat  des  Horaces  et  des  Curiaces  , 
sous  le  roi  Tullus  Hostilius  .  T.  Live  L.  I.  Eutropius 
L.  I.  L’  an  de  Rome  ,  environ  ,  84- 

5.  Près  de  Fidenae  ,  combat  de  T.  Hostilius  con¬ 
tre  les  Fidenates  et  les  Vejentes  .  Par  ordre  du  même 
roi,  le  Dictateur  des  Albains  Metius  Fufetius  fut  écar¬ 
telé  par  des  quadriges  pour  le  punir  de  sa  trahison  . 
Cet  événement  eut  pour  suite  la  destruction  totale  d’Al- 
ba  Longa  ,  dout  les  habitans  furent  conduits  à  Ro¬ 
me  .  De  cette  manière  les  latins  se  virent  privés  de 
leur  chef  lieu  ,  et  ce  fut  un  gran  coup  de  Politique 
de  la  part  du  roi  romain  ,  d’  en  avoir  reunis  les  ha- 
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bitans  au  peuple  (le  Rome.  T.  Live  L.  I.  L’an  de  Rome , 
environ  ,  84-  86. 

6.  Près  de  Monticelli  ou  de  Palombara  ,  à  l’endro¬ 
it  ,  dit  autrefois  :  Silva  Mali  dosa  ,  combat  contre  les 
Sabins  ,  sous  les  ordres  de  Tullus  Hostilius.  T.  Live  L.  I. 
L’an  de  Rome,  environ,  86;  1 1 4- 

7»  Près  de  Politorium  ,  sous  les  ordres  d’ Ancus 
Martius  ,  contre  les  Latins  ,  qui  déjà  avoient  perdu 
Tellenae  et  Ficana  .  Ruine  de  cette  ville  .  T.  Live  L.  T. 
L’an  de  R.ome  ,  environ,  1  1 4 -  t38. 

7.  Près  de  Medullia  ,  combat  contre  les  Latins  , 
sous  les  ordres  d’ Ancus  Martius-.  T.  Live  L.  I.  L’  an 
de  Rome,  environ  ,  1  1 4-  1 38 . 

8.  Près  d’ Appiolœ  ,  combat  contre  les  Latins  ,  sous 
les  ordres  de  Tarquin  l’ancien.  T.  Live  L.  I.  L’an  de 
Rome,  environ,  i3g.  1 45 - 

9.  Près  de  Collada  ,  bataille  contre  les  Sabins  et 
les  Latins  ,  lesquels  perdirent  Gorniculum  ,  Ficulnea  vê¬ 
tus  ,  Cameria  ,  Crustumerium  ,  Ameriola  ,  Medullia  ,  No- 
mentum  ,  sous  les  ordres  de  Tarquin  l’ancien.  T.  Li¬ 
ve  L.  I.  L’an  de  Rome  ,  1 45 -  176. 

1  0.  Près  de  Fejes  ,  bataille  générale  contre  les  ha- 
bitans  de  cette  ville  et  plusieurs  autres  peuplades  hé- 
trusques  ,  sous  les  ordres  de  Servius  Tullius  .  T.  Li¬ 
ve  L.  I.  L’an  de  Rome,  176.  220. 

1  r .  Près  de  Suessa  Pomeda  ,  bataille  contre  les 
Volsques  ,  sous  les  ordres  de  Tarquin  le  superbe  ;  qui 
prit  la  ville  d’ assaut  en  y  faisant  un  grand  butin  qu’ 
il  vendit  pour  1’  employer  à  la  construction  du  Temple 
de  Jupiter  Capitolin  .  Denys L»  IV.  T.  Live  L.  I.  L’an 
de  Rome,  220.  23o. 

iâ.  Près  de  Grabii  du  côté  de  Borne  ,  plusieurs 
combats  ,  sous  les  ordres  de  Tarquin  le  superbe  ,  qui  , 
par  son  fiL  Sextüs  s’  empara  de  cette  ville  moyennant 
d’un  stratagème»  T.  Live  L.  I.  L’an  de  Rome  ,  23o.  a35. 

i3.  Près  d '  Arclea  ,  où  le  roi  Tarquin  le  super¬ 
be  avait  dressé  son  Camp  ,  lorsque  Brutus  après  la 
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mort  de  Lucrèce  révolta  les  Romains  .  T.  Live  L.  I. 
L’an  de  Rome  ,  244- 

Si ,  en  fixant  le  Plan  ,  on  considère  la  position  éle¬ 
vée  des  deux  Forteresses  Signia  et  Circcei ,  fondées  par 
le  roi  Tarquin  le  Superbe  ,  il  faut  avouer  que  ce  roi 
hardi  a  fait  les  premiers  grands  pas  pour  consolider  la 
puissance  de  l’ Empire  Romain  naissant  sur  toutes  les 
peuplades  de  la  Campagne  de  Rome  .  Ces  deux  Forte¬ 
resses  dominoient  tout  le  pays  d’ alentour 

14.  Prés  de  la  Via  Cassia  vers  la  rivière  Creme- 
ra  ,  dite  :  la  Varca  ,  bataille  sanglante  contre  les  Etrus¬ 
ques  qui  avoient  pris  le  parti  de  Tarquin  ,  sous  les 
ordres  des  Coss.  Brutus  etValerius.  Brutus  y  périt  avec 
Aruns  .  T.  Live  L.  II.  L’  an  de  Rome  ,  245. 

15.  Près  du  Mont  Janiculus ,  Camp  de  Porsen- 
na  ,  roi  de  Clusium  ,  dans  lequel  se  sont  passe  les  actions 
héroïques  de  Mulius  Scaevola  et  de  Cloelia ,  après  qu 
Horatius  Codes  eut  défendu  avec  tant  de  courage  le 
Pont  Sublicius  .  T.  Live  L.  IL  L’an  de  Rome,  246. 

16.  Près  de"  l’ A  ri  cia  ,  bataille  et  mort  d’ Aruns, 
fils  de  Porsenna  contre  les  habitans  de  cette  ville  et  ceux 
de  Cumae  .  T.  Live  L.  IL  L’  an  de  Rome  ,  35 0. 

1  7.  Près  de  Suessa  Pometia  ,  bataille  contre  les  Vol- 
sques  ,  par  les  Cos.  Virginius  et  Cassius  .  I.  Live  L.  II. 
L’  an  de  Rome  ,  25a. 

18.  Près  du  Lac  Regillo  ,  bataille  générale  contre 
les  Latins  confédérés  pour  le  parti  des  1  arquins ,  ga¬ 
gnée  par  le  Dictateur  Posthumius  .  T.  Live  L.  IL  L’  an 
de  Rome  ,  255. 

19.  Près  de  Suessa  Pometia  ,  bataille  sous  les  or¬ 
dres  d’ Appius  contre  les  Yolsques  .  Ruine  de  cette  vil¬ 
le  .  Tit.  Live  L.  II.  L’ an  de  Rome  ,  25g. 

20.  Près  de  1’  Aricia  ,  bataille  contre  les  Aurun- 
ques  ,  nation  Volsque  .  T.  Live  L.  II.  L  an  de  Ro¬ 
me  ,  25g. 

2 1 .  Près  de  Velletri  ,  bataille  du  Dictateur  Vale- 
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jrius  contre  les  Volsques  .  Velletri  fut  prise  .  T.  Lire 
L.  II.  L’  an  de  Rome ,  260. 

22.  Près  de  Longula  ,  bataille  de  P.  Cominius  con¬ 
tre  les  Antiates  .  T.  Lire  I..  II.  L’an  de  Rome  ,  261. 

22.  Dans  les  Sdbines ,  plusieurs  défaites  des  Sa- 
bins  ;  qu’  il  reçurent  du  Dictateur  Valerius  .  T.  Live 
L.  II.  L’art  de  Rome,  361. 

23.  Près  de  Corioli ,  prise  de  cette  ville  par  M. 
Coriolanus  pour  les  Romains  .  T.  Live  L.  II.  L’ an  de 
Rome  i  262. 

24.  Près  de  Cïrcœi  ,  bataille  des  Volsques  com¬ 
mandés  par  M.  Coriolanus  exilié  ,  contre  les  Romains  ,■ 
à  la  suite  de  laquelle  Satricnm  ,  Longula  ,  Polusca  ^ 
Corioli ,  Lan uvium,  Corbio  ,  Vitellia  ,  Trebia  ,  Lavicum 
et  Pedum  furent  enlevés  aux  derniers  .  Les  Volsques 
s’avancèrent  jusqu’aux  Fossae  Cluiliae  ,  à  5.  milles  de 
Rome ,  où  Coriolan  dressa  son  Camp  ,  dans  lequel  sa 
mère  Veturia  se  rendit  en  obligeant  son  fils  de  lever  le 
siège  de  Rome.  T.  Live  L.  II.  On  suppose  que  le  pe¬ 
tit  Temple  ,  dit  :  de  la  Fortuna  muliebris  ,  se  trouve 
au  même  endroit  .  Eutrope  L.  I.  L’an  de  Rome,  264. 

a5-  Près  de  Veji  ,  bataille  commandée  par  Fabius 
contre  les  Vejentes  .  T.  Live  L.  IL  L’ an  de  Rome  ,  272. 

26.  Près  de  la  rivière  ,  la  Cremern  ,  aujourd’  hui 
la  Varca  ,  combat  et  mort  des  3o6.  Fabicns  contre  les 
Vejentes  .  T.  Live  L.  IL  L’  an  de  Rome  ,  274. 

27.  Près  de  là  Porte  Collina  ,  combat  du  Cons.  Ho- 
ratius  contre  les  Vejentes  .  T.  Live  L.  II.  L’  an  de  Ro¬ 
me  ,  275. 

28.  Près  de  VAnio,  combat  du  Cons.  Servilius  con¬ 
tre  les  Sabins  .  T.  Live  L.  IL  L’  an  de  Rome  ,  284. 

29.  Près  d’ Antium ,  bataille  commandée  par  lé 
Cons.  T.  Quinctius  contre  les  Antiates.  T.  Live  L.  II. 
L’ an  de  Rome  ,  284. 

do.  Près  d '  Algidum  ,  bataille  commandée  par  le 
Cons.  Q.  Fabius  contre  les  Æques  .  T.  Live  L.  IIL  L’  an 
de  Rome,  285. 
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31.  Près  de  Labicum  ,  bataille  sanglante  comman¬ 
dée  par  le  Cons,  Lucretius  contre  les  Volsques  et  les 
Æques  unis.  T.  Live  L.  III.  L’an  de  Rome,  290.  i3 
<^60.  ennemis  y  périrent . 

32.  Près  d’ Èretum  ,  combat  du  Cons.  Nautius  con¬ 
tre  les  Sabins .  T.  Live  L.  III.  L’an  de  Rome,  294. 

33.  Près  d’ Algidum  ,  bataille  commandée  par  L. 
Quinctius  Cincinnatus  ,  dictateur  ,  contre  les  Æques  .  T. 
Live  L.  III.  L’  an  de  Rome  ,  294. 

34.  Près  de  Fidenæ  ,  bataille  commandée  par  Ser- 
gius  contre  les  Fidenates  et  les  Vejentes  .  L’  an  de  Ro¬ 
me  ,  317. 

35.  Près  de  Fidenæ,  bataille  de  M.  Æmilius ,  di¬ 
ctateur,  contre  les  Vejentes.  T.  Live  L.  III.  L’an  de 
Rome  ,  3i7- 

36.  Près  de  Fidenæ ,  bataille  de  Julius  Cons.  con¬ 
tre  les  Falisques  et  quelques  autres  nations  hétrusques  . 
T.  Live  L.  III.  L’an  de  Rome,  3 19. 

37.  Près  de  Lanuviurn  ,  bataille  de  Posthumius  Tu- 
bertus  contre  les  Æques  et  les  Volsques  unis.  T.  Live 
L.  III.  L’  an  de  Rome,  3ao. 

38.  Près  de  Fidenæ,  vers  l’ Allia,  bataille  sanglan¬ 
te  de  M.  Æmilius  contre  les  Vejentes  et  les  Fidena¬ 
tes  qui  s’  étoient  révoltés  pour  la  septième  fois  .  T.  Li¬ 
ve  L.  IV.  L’an  de  Rome,  327. 

39.  Près  de  Lavicum  ,  bataille  commandée  par  le 
dictateur  Servilius  Priscus  contre  les  Æques  .  T.  Live 
L.  IV.  L’  an  de  Rome  ,  336. 

40.  Près  de  Ferentinum  ,  bataille  commandée  par  le 
Cons.  Furius  contre  les  Volsques  .  Prise  de  cette  vil¬ 
le .  T.  Live  L.  IV.  L’an  de  Rome,  34^. 

4 0.  Près  d’ Arlena  ,  dans  les  Volsques  ,  bataille  for¬ 
te  .  Prise  et  ruine  totale  de  cette  ville  .  T.  Live  L.  IV. 
L’  an  de  Rome  ,  348. 

41.  Près  de  Feji  ,  siège  heureux  de  cette  ville 
fait  par  le  dictateur  Furius  Camillus  .  T.  Live  L.  V. 
L’  an  de  Rome  ,  369. 
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4^.  Près  de  Falerium  ,  siège  fait  par  Furius  Ca- 
millus  et  heureusement  terminé  par  la  magnanimité  du 
Général  Romain  ,  qui  fit  reconduire  les  enfans  des  ha- 
bitans  de  cette  ville  trahis  par  leur  précepteur  .  T.  Li- 
ve  L.  V.  L’  an  de  Rome  ,  36 1 . 

43.  Près  de  la  rivière  ,  dite  :  Allia  ,  bataille  généra¬ 
le  perdue  par  les  Romains  contre  les  Gaulois  .  T.  Live 
L.  V.  L’an  de  Rome,  365.  Cette  bataille  eut  poursui¬ 
te  la  prise  de  Rome  . 

44*  Près  de  la  Route  de  Gabii ,  à  8.  milles  de 
Rome  ,  bataille  sanglante  gagnée  par  le  dictateur  Fu¬ 
rius  Camillus  contre  les  Gaulois  ,  après  leur  retraite  de 
Rome  .  T.  Live  L.  V.  L’an  de  Rome  ,  365. 

45.  Près  de  Lanuvium ,  bataille  gagnée  par  le  di¬ 
ctateur  F.  Camillus  contre  les  Volsques  .  T.  Live  L.  VI. 
L’  an  de  Rome  ,  3 67. 

46.  Près  de  Sutrium  ,  bataille  gagnée  par  le  dicta¬ 
teur  F.  Camillus  contre  les  Hétrusques .  T.  Live  L.  VI. 
L’  an  de  Rome  ,  36y. 

47.  Près  de  V  Allia  ,  bataille  gagnée  par  le  dicta¬ 
teur  Q.  Cincinnatus  contre  les  Praenestins.  T.  Live  L.  VI. 
L’  an  de  Rome  ,  376. 

48.  Près  de  Tusculum  ,  bataille  commandée  par  les 
Tribuns  militaires  Sulpicius  et  Licinius  contre  les  La¬ 
tins  .  T.  Live  L.  VI.  L’an  de  Rome  ,  378. 

4q.  Près  de  Férentinum  ,  bataille  commandée  par 
les  Cons.  Sulpicius  et  Licinius  ;  assaut  et  prise  de  cet¬ 
te  ville  .  T.  Live  L.  VIL  L’  an  de  Rome  ,  378. 

50.  Près  de  la  Porte  Collina  ,  bataille  du  dicta¬ 
teur  Ahala  contre  les  Gaulois  et  les  Tiburtins ,  avant 
laquelle  Manlius  Torquatus  tua  le  géant  Gaulois  qui 
1’  avoit  défié  .  T.  Live  L.  VIL  L’an  de  Rome,  3g4- 

51.  Près  de  Pedum  ,  bataille  sanglante  sous  les 
ordres  du  dictateur  Sulpicius  contre  les  Gaulois  .  T.  Li>- 
vc  L.  VIL  L’  an  de  Rome,  3g6. 

52.  Près  < Y Empulium  ,  bataille  commandée  par  Va- 
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lerius  contre  les  Tiburtins  ;  prise  de  Sassula  et  de  la 
dite  ville.  T.  Live  L.  VII.  L’an  de  Rome,  400- 

53.  Près  de  la  Porta  Capena  ,  du  côté  d’ Alba- 
no  ,  bataille  commandée  par  Popilius  contre  les  Gau¬ 
lois  qui  ,  après  la  défaite  de  Pedum  s’  éloient  retirés  à 
Forum  Populi  (Rocca  di  Papa).  T.  Live  L.  VIL  L’an 
de  Rome  ,  4°4- 

54-  Dans  les  Marais  Pomptins  ,  bataille  dernière 
contre  les  Gaulois  ,  commandée  par  le  Cons.  Furius 
Camillus  ,  où  Valerius  Corvinus  tua  le  géant  Gaulois  . 
T.  Live  L.  VIL  L’ an  de  Rome  ,  4°6- 

55.  Près  de  Satricum  ,  bataille  contre  les  Volsques 
commandée  par  Valerius  Corvinus .  T.  Live  L.  VIII. 
L’  an  de  Rome  ,  4°9- 

56.  Près  de  Privernum  ,  combat  et  prise  de  cet¬ 
te  ville  par  L.  Plautius  ,  qui  en  fit  jetter  bas  les  murs  . 
T.  Live  L.  VIII.  L’an  de  Rome,  4*4- 

5 y.  Près  de  la  rivière  Astura  ,  bataille  contre  les 
habitans  de  1’  Aricia  ,  de  Lavinium  ,  de  Velitrae  et  les 
autres  Volsques  ,  commandée  par  Maenius  .  T.  Live 
L.  VIII.  L’an  de  Rome,  4*7- 

58.  Près  de  Pedum  ,  bataille  de  Camillus  contre 
les  Tiburtins  .  T.  Live  L.  VIII.  L’an  de  Rome  ,  417* 

Ces  deux  batailles  eurent  pour  suite  la  soumission 
entière  de  tous  les  Latins  a  la  puissance  Romaine  . 

59.  Près  de  la  Porte  Capena  ou  plutôt  Latina  , 
bataille  deux  fois  répétée  des  Romains  sous  les  ordres 
du  Proconsul  Fulvius  Flaccus  contre  Hannibal  venu 
du  côté  de  l’ Anio  ;  où  il  avoit  dressé  son  Camp .  Han¬ 
nibal  avoit  marché  sur  la  via  Latina  ,  vers  Algidum  et 
Tusculum  ,  ayant  été  repoussé  aux  portes  de  cette  vil¬ 
le  ,  il  passa  à  Gabii  et  de  là  à  l’ Anio  .  Il  se  retira  de 
Rome  vers  la  rivière  Tutia  .  T.  Live  L.  XXVI.  L’ an 
de  Rome ,  53g. 

60.  Près  de  Mont  For  lino ,  bataille  commandée 
par  L.  Sylla  contre  le  Cons.  Marius  le  jeune  ,  qui ,  après 
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sa  défaite  se  sauva  à  Palestrine  ,  où  il  périt  .  L.  Flo- 
rus  L.  III.  L’an  de  Rome,  671. 

61.  Près  de  la  Porta  Collina  ,  bataille  de  Sylla 
contre  Télesinus  ,  général  de  Marius  .  L.  Florus  L.  III. 
L’  an  de  Rome  ,  671. 

62.  Près  du  Pont  Milvius  (Ponte  Molle)  et  du 
Mont  Janiculus  ,  bataille  des  Cou.  Catulus  et  Cn.  Pom- 
pejus  contre  Marcus  Lepidus  qui  fut  défait .  L.  Florus 
L.  III.  L’an  de  Rome,  672. 

63.  Près  de  la  Porta  Pinciana  ,  combat  des  trou¬ 
pes  de  Vespasien  avec  celles  de  Yitellius  .  Suetone  Y. 
Vitell.  L’an  de  Rome,  823. 

64-  Près  du  Pont  Milvius  (Ponte  Molle)  batail¬ 
le  de  Constantin  le  grand  contre  Maxentius  venu  de 
Rome,  qui  y  périt  dans  la  rivière.  Eutropius  L.  X. 
L’ an  de  Rome  ,  1081. 

65.  Près  du  Château  de  S.  Ange  (moles  Hadria- 
ni)  :  bataille  de  Ricimer  contre  Billimer ,  qui  y  fut 
tué.  Paul  Diaconus  L.  XVI.  L’an  de  notre  Ère,  472. 

66.  Près  de  la  Via  Appia  entre  Rome ,  Albano  et 
Porto  d’ Anzo  ,  bataille  sanglante  de  Belisarie  contre  Vi- 
tiges ,  qui  fut  complètement  battu  et  fait  prisonnier  . 
Paul  Diaconus  L.  XVII.  L’an  de  notre  Ère  ,  5 4 1  • 

67.  Près  du  Pont  Salara  et  partout  sur  la  rive  droi¬ 
te  du  Tibre  d’ à  commencer  par  Rome  jusqu’  à  Porto  , 
bataille  sanglante  de  Narses  contre  Totila  ,  qui  fut  com- 
plètemeut  défait  et  qui  périt  .  P.  Diaconus  L.  XVIII. 
Procope  B.  G.  L.  III.  L’an  de  notre  Ère  ,  556. 
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DEVASTATIONS  DE  LA  CAMPAGNE  DE  ROME. 

i .  Pav  Alaric  ,  Roi  /les  Goths  .  Paulus  Diaconus 
L.  XIII.  L’an  de  notre  Ère  4*0,  Son  armée  fit  plus 
de  dégâts  dans  la  Campagne  cpi’  à  Rome  même  ,  où  el¬ 
le  ne  passa  que  3.  jours.  Il  dressa  son  camp  aux  en¬ 
virons  de  la  porte  Salara  ,  et  la  Campagne  qui  avoit 
souffert  de  ses  troupes  étoit  vraisemblablement  celle  de 
Baccano  et  de  M.  Rotondo  .  Après  la  mort  d’ Alaric  à 
Cosenza  les  Goths  ,  commandés  par  leur  noveau  roi  , 
Athaulf ,  revinrent  à  Rome  en  dévastant  toute  la  Cam¬ 
pagne  qui  est  entre  Terracina  et  la  Capitale  . 

o.  Par  Genseric  ,  Roi  des  Vandales  .  Il  prit  la  vil¬ 
le  sans  defense  en  n’  y  faisant  pas  beaucoup  de  mal  , 
fléchi  par  les  supplications  de  l’évéque  de  Rome  S-  Leon  . 
Mais  toute  la  campagne  du  côté  de  la  mer  de  Rome 
jusqu’à  Naples,  fut  cruellement  maltraitée  par  le  feu 
et  par  le  for.  Voyez  Paul  Diaconus  L.  XV.  Le  séjour 
de  ce  roi  à  Rome  ne  dura  pas  plus  que  i  jours  , 
pendant  lequel  il  fit  enlever  ce  qu’  il  y  avoit  de  plus 
précieux  en  statues  et  autres  ouvrages  d’ art  .  L’  an  de 

n.  Ê.  455.  . 

d.  Par  Iticimer  Roi  des  Goths  .  L  an  de  n.  E.  472* 
Il  étoit  venu  du  côté  de  Civita  Castellana  et  de  Su- 
tri  ,  don»  les  campagnes  avoient  beaucoup  à  souffrir  de 
ses  troupes  .  V.  Paul  Diaconus  L.  XVI.  Rome  même 
fut  bien  maltraitée  par  le  feu  et  par  les  déprédations  . 

4.  Par  Odoacer ,  Roi  des  Herules .  L’an  de  n. 
È.  5ao-3o.  La  Campagne  de  Rome  fut  dévastée  deux  fois 
par  les  troupes  de  ce  roi.  La  première  fois  lorsqu’il 
étoit  venu  prendre  possession  de  Rome  après  l’ abdi¬ 
cation  d’ Augustulus  ,  et  la  seconde  fois  lorsqu’  il  ne, 
fut  pas  reçu  à  Rome  où  il  s’ étoit  retiré  avec  le  reste 
de  ses  troupes  après  ses  deux  défaites  qu’  il  avoit  eu 
de  Theodoric  ,  roi  des  Ostrogotbs ,  près  d’Aquileja  et 
de  Verona  .  V.  Paul  Diaconus  L.  XVI. 
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